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L’assemblée générale de la Mission locale s’est
tenue le 16 avril en présence du maire et d’une
assistance nombreuse. Elle a mis en lumière les
difficultés grandissantes qu’éprouvent les jeunes
à accéder à la formation et à l’emploi. Lire p.6

Espace dédié aux habitants, le local des Verchères
accueille de nouveau des animations, essentielle-
ment en direction des jeunes. Sa rénovation s’ins-
crit dans le projet plus global de réhabilitation de
ce quartier. Lire p.4

Aux Verchères, un lieu de
rencontres et d’animations

▲
Plus de jeunes inscrits
à la Mission locale
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Honorer l’histoire des Résistants
à la lumière du présent
La place du 27-Mai-1943 va s’inscrire sur le territoire vaudais comme un repère du passé pour le temps présent.
En souvenir de la création du Conseil national de la Résistance, son inauguration se fait l’écho de la diversité
et du dynamisme de la population, avec la participation d’associations. Lire page 12

Albert Crozy,
maraîcher et sportif

Lire p 2
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NÉ en 1929 à Vaulx-en-Velin, il a cons-
truit sa vie ici en reprenant la ferme
familiale et en s’impliquant dans la vie
communale. Albert Crozy est une des
mémoires vives de cette ville qui n’é-
tait encore qu’un village dans les
années 50.
“Notre ferme, qui était auparavant celle
de mon grand-père, était située avenue
Paul-Marcellin. Nous y faisions de la
polyculture, on cultivait les céréales, on
avait des vaches et des chevaux. Les ter-
res étaient inondables et je me souviens
de ces jours de 1944 où il n’y avait
qu’une route praticable pour venir à
Vaulx. J’ai aussi vu une crue mémorable
en juillet : nos gerbes de blé partaient à
la Mulatière !” raconte-t-il.
Des années de guerre, Albert Crozy
conserve bien des souvenirs, dont cer-
tains, les plus marquants, qu’il évoque:
“Un jour, à midi, la milice est venue chez
nous, pensant qu’on cachait des armes.
Ils ont fait sortir les hommes dans la
cour et nous ont mis en joue contre un
mur. J’avais 14 ans, j’ai cru qu’on allait
mourir, j’étais aux côtés de mon père,
mon beau-frère et un de ses amis. Ce
dernier a dit qu’il savait où étaient les
armes et les miliciens sont partis avec
lui”. Le mur est toujours là pour lui rap-
peler ce moment.
Plus réjouissante est l’évocation de
l’obtention du certificat d’étude : “Mon
père m’a acheté un vélo de course ! Mais
à l’époque pour avoir des boyaux, il fal-
lait faire partie d’un club. J’ai donc
adhéré au Vélo club de Vaulx. j’ai été
qualifié en 1944 pour participer à une

course dans les environs de Paris. Nous
étions quatre venus du Lyonnais, deux
de Vaulx et deux du Stade auto lyonnais.
Paris, ce fut toute une aventure !”
Le jeune homme faisait du vélo en
même temps qu’il aidait son père à la
ferme. Mais la mort de celui-ci a
changé la donne : “Il avait cinquante-
six ans, j’en avais dix-neuf. J’ai dû repren-
dre l’exploitation tout seul”. Puis il y a eu
l’armée, puis la guerre d’Algérie. De
retour à Vaulx-en-Velin, il achète un
tracteur. Les travaux des champs, bien
que facilités par la machine, devaient
être néanmoins menés avec l’aide
d’un ou deux ouvriers agricoles. Parmi
eux Nicolas, qui est resté quarante ans
aux côtés d’Albert Crozy. 
Celui-ci est devenu président du
Syndicat agricole et a vaillamment
œuvré à la création de la zone maraî-
chère. “Pour cela, il fallait faire un
remembrement. Démarrée en 1979, la
tâche a duré trois ans. C’était l’affaire de

tous les agriculteurs et maraîchers
concernés. C’était un travail immense
que l’on a réalisé avec l’aide de la muni-
cipalité et de la Chambre d’agriculture.
Au départ, il y avait des “anti”,  mais cha-
cun a finalement joué le jeu”.
Quand la zone maraîchère a com-
mencé à se développer, il a fallu s’oc-
cuper de l’irrigation. Albert Crozy a
alors passé la main à d’autres : “J’avais
déjà fait pas mal de travail !” Et “pas mal
jonglé” en effet, entre les activités de
maraîchage et les réunions, et son
engagement associatif : quand le foot
a pris le relais du vélo, il présidait le FC
Vaulx au début des années 80.
En 1984, année du dernier comice
agricole à Vaulx, Albert Crozy a été
décoré du mérite agricole par Michel
Rocard, via la main de Jean Capiévic, le
maire de l’époque. Aujourd’hui, à 84
ans, il continue d’aider son fils au
maraîchage.

Fabienne Machurat 

Albert Crozy, initiateur de la zone maraîchère au Village

INSTALLÉE en France depuis quarante ans et vaudaise
depuis douze ans, Aïcha Beniada fait partie du groupe de
femmes bénévoles de l’association Les petits frères des
pauvres. C’est pour elle un espace de rencontres très riches
: “Il y a une belle ambiance au sein de l’équipe. Nous rions tout
le temps”. Convaincue que “tout seul, c’est difficile, on n’arrive
à rien”, elle mise sur la solidarité : “Ça me fend le cœur de voir
des personnes dans la misère. C’est bien de pouvoir leur don-
ner un peu de réconfort”. Elle-même rompue aux difficultés,
Aïcha Beniada s’efforce de sortir les gens de leur solitude.
“On ne m’a pas toujours aidée quand j’en avais besoin. Je suis
d’autant plus contente de le faire. Je me rends au domicile de
personnes isolées pour les aider à remplir des papiers. On ap-
prend aussi beaucoup à leur contact”. Elle participe égale-
ment aux activités d’autres associations de son quartier, où
elle dit avoir trouvé une famille. J.P

Aïcha Beniada,
fuir la solitude

Des souvenirs, ce Vaudais de 84 ans en a plein la tête : ceux de sa jeunesse pendant l’occupation allemande, puis ceux de sa participation
au vélo club ; ceux des fêtes agricoles, de la création de la zone maraîchère…

LA FORCE tranquille, c’est ce qui se dégage de Gary Mollier. Discret mais effi-
cace, voilà ce qui peut résumer son tempérament. Rien d’étonnant à ce qu’il
arbore sur son bureau un bonzaï bien soigné. Ce petit arbre symbolise ce qu’il
aimerait être d’ici quelques années : “Il est petit, mais plein de forces et dure très
longtemps”. Diplômé du Centre lyonnais universitaire de banque et bourse
(Clubb) de l’université Lyon 3, la référence en matière de formation dans ce
domaine, Gary Mollier est un bosseur, par nécessité : “Ce sont les aléas de la vie
qui m’ont obligé à être indépendant très tôt. Je me suis accroché à mes études pour
m’en sortir”. Il assume totalement la direction qu’il a donnée à sa vie : “Tout jeune,
je voulais travailler dans la finance. A 23 ans, j’étais directeur d’une agence en
banque. Ensuite, j’ai intégré une compagnie d’assurance en tant que conseiller en
gestion du patrimoine”. Affilié au groupe Sofraco, il propose également aux
entreprises des contrats d’assurance de protection sociale : “J’interviens en appui
de l’expert comptable. Je travaille avec une quarantaine de compagnies d’assu-
rance ce qui me permet de garder un regard objectif sur les solutions proposées”.
Adhérent de l’association Vaulx-en-Velin entreprises (VVE), Gary Mollier ne s’est
pas installé à la pépinière Carco par hasard : “J’ai fait ce choix parce qu’il y a une
très forte activité à Vaulx-en-Velin”. Jeanne Paillard
Contact : cabinet Gary Mollier patrimoine et courtage (GMPC) Espace Carco, 24
rue Desnos. Tel : 06 51 83 78 24.

Gary Mollier, solide comme un arbre 

APRÈS s’être séparé d’un premier
mari violent, Monia a divorcé du
deuxième et élevé seule ses quatre
enfants, quatre filles. Les deux aînées
sont aujourd’hui de jeunes adultes
responsables. Les deux dernières, des
jumelles de quinze ans, sont au col-
lège Pierre-Valdo. Ces adolescentes
sont déjà très impliquées dans la vie
du quartier, participent à diverses
activités culturelles dans la ville.
Monia, leur mère, a montré la voie.
Arrivée en France via Bordeaux, sa
famille d’origine tunisienne se pose à
Vaulx en 1999. Peu à peu, elle décou-
vre la ville et ses structures : “Je fré-
quentais un peu le centre social du
Grand Vire avec mes filles. C’est comme
ça que je me suis intéressée à la vie
sociale du quartier”, explique-t-elle. 
Monia rencontre Liliane Badiou, qui
lui ouvre les portes du Lien, associa-

tion spécialisée sur les violences fai-
tes aux femmes. Pendant des années,
elle s’était sentie coupable : une réac-
tion courante chez les femmes victi-
mes de violences. Elle en a fini avec
ce passé. Aujourd’hui, Monia est en
pleine capacité pour aider les au-
tres… tout en portant le voile, contre
l’avis de son entourage. Elle assume
ses contradictions à elle, reconnaît-
elle, ce qui ne l’empêche pas de tra-
vailler pour des associations d’ac-
compagnement des personnes han-
dicapées. 
Par ailleurs, elle s’apprête à monter
un comité de locataires dans son
immeuble de la rue Pierre-Dupont,
pour à son tour, “informer les gens, ne
pas les laisser dans l’ignorance”. Monia
participe à toutes sortes d’activités à
l’espace Frachon, ce qui lui procure à
la fois de l’énergie et du plaisir, qu’elle

revendique : “Ne serait-ce que pour
boire un café et discuter avec
Jacqueline El Ouarakii. Avant, je n’au-
rais jamais osé !“

Françoise Kayser

Monia Benkhira, dans l’optique des “bonnes ondes“
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Monia, 45 ans, auxiliaire de vie et bénévole associative, n’a ni le cœur ni l’esprit à
se lamenter. Ce n’est pas dans la nature de cette femme, douce et énergique. Elle
aurait pourtant de quoi, sa vie n’ayant pas été un long fleuve tranquille…  

A 27 ans, ce jeune homme peut se targuer d’être auto-
nome. Il est à la tête de son cabinet de courtage en
assurances et gestion du patrimoine, installé depuis
février à la pépinière Carco.

A VILLEURBANNE comme à Vaulx-en-Velin, elle s’intéresse
et participe à la vie associative et culturelle. Les gens l’ap-
pellent Mamie Paulette. Née à Tahiti, elle a quitté son île en
1976, vécu un an en Martinique et rejoint la métropole.
Jeune, Paulette croquait la vie : “Je voulais en profiter pleine-
ment”. Mais elle a traversé ensuite moultes épreuves. La
plus dure fut la mort accidentelle de sa fille Harmonie,
âgée de 19 ans. “Les activités artistiques et culturelles m’ont
aidé à me relever, dit-elle, notamment celles pratiquées avec
l’association Tamarii Tahiti Nui”. Avec son groupe polyné-
sien, Mamie Paulette transmet les chants et danses tahi-
tiens : “Ainsi je me sens utile”. Elle a aussi rejoint les associa-
tions Lyon Outremer et Cap diverses cités. Elle participe au
festival Les Invits de Villeurbanne, à la biennale de la danse,
à un spectacle du théâtre du Grabuge, aux lectures multi-
lingues de la bibliothèque Chassine… F.M

Paulette Maoni, 
toujours partante
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L’esprit de famille règne au Grand Vire
Du 16 au 23 avril, l’équipe du centre social du Grand Vire s’est mobilisée
autour de la deuxième édition de l’opération Esprit de famille. Une initiative
qui, cette année, a pris plus d’ampleur en associant de nouveaux partenaires
tels que le centre social Peyri au Sud et la Maison du département du Rhône
(MDR). L’idée étant de créer une dynamique intergénérationnelle entre les
différents quartiers de la ville. Sorties familiales, espaces de jeux parents
enfants, bus info santé, réalisation d’une fresque collective sur des portraits
de familles, conférence autour du bilinguisme sont autant de temps
d’échanges et de réflexion autour du thème de la famille. “Nous sommes
partis des désideratas des parents, de leurs interrogations”, mentionne
Nathalie Charef, responsable du secteur famille au Grand Vire.

Des retraités qui fêtent leurs trente printemps
Trois cent seize personnes ont participé au repas d’anniversaire de l’Association sports et loisirs des retraités de
Vaulx-en-Velin (ASLRVV) qui fêtait ses trente ans d’existence, samedi 20 avril au centre culturel Charlie-Chaplin.
“Tant de monde, c’est inespéré”, se réjouissait l’actuelle présidente Monique Bellemin. C’est surtout le signe du
dynamisme de l’association, de sa capacité à rassembler et du caractère infatigable de nombre de retraités Vaudais !
La joyeuse équipe a dansé une bonne partie de l’après-midi et profité pleinement de ce moment convivial et festif.

Vaulx-en-Velinjournal- 2 m
ai 2013 - N°72

EN IMAGES

Une commémoration en l’honneur des victimes de la déportation
Devant le monument aux droits de l’Homme, élus, anciens combattants et
citoyens se sont rassemblés dimanche 28 avril pour saluer les victimes de la
déportation. Robert Géa, de l’Union française des associations de
combattants et des victimes de guerre (Ufac), a souligné “le devoir de
perpétrer le souvenir au nom des camarades disparus”. Le maire, Bernard
Genin a dénoncé dans son allocution “les conflits menés au nom de la haine
de l’autre” et a rappelé l’importance de commémorer le 28 avril “pour se
souvenir des déportés et de tous ceux qui portent encore les stigmates de la
barbarie nazie”. Le souvenir du résistant vaudais Marcel Roche, récemment
disparu, a été évoqué lors de la cérémonie. 

De la boxe de haut niveau
Sur le ring du gymnase Rousseau s’est tenu le deuxième gala de boxe de la saison avec, à son programme, treize
combats dont deux en catégorie féminine et deux en professionnel. Les combats se sont déroulés devant près de
600 spectateurs qui ont pu apprécier la qualité des rencontres. Les boxeurs vaudais, très encouragés dans la salle
ont plutôt bien combattu. Fayçal Lakhdar en moins de 57kg plume l’a emporté face à Jordan Boucher 
(Lons-le-Saunier) et Horlin Kopa, en plus de 80 kg cadet s’est imposé aux points face à Abbes Bouzidi (Annemasse).
Dans la catégorie féminine, Elhem Mekhaled s’est aussi classée du côté des vainqueurs.

Le 24 avril : un devoir de mémoire
98 années se sont écoulées depuis le 24 avril 1915, date du génocide arménien. Le premier du vingtième siècle 
commis par le gouvernement “Jeune-Turc” qui a fait 1,5 millions de victimes. Elus, associations et citoyens s’étaient
rassemblés autour du Khatchkar, stèle commémorative offerte par la ville d’Artik, place du 24-Avril-1915, au Village.
Le maire, Bernard Genin, a souligné l’importance pour l’actuel gouvernement turc de reconnaître le massacre 
à la veille du centième anniversaire du génocide. En fin de cérémonie, tous les participants ont symboliquement
déposé un œillet en hommage aux victimes au pied de la stèle en pierre de lave. 

Sale temps pour rouler !
La météo n’était pas favorable aux jeunes cyclistes qui ont participé au prix
de la municipalité, cinq courses organisées par Team Vulco Vaulx-en-Velin,
samedi 20 avril dans la ZI Est. Ils étaient une centaine le matin, partants
pour l’épreuve Jeux cyclisme. Mais quelques-uns ont renoncé à l’épreuve
route, à cause du froid. Le mauvais temps a aussi obligé les organisateurs 
à réduire le nombre de tours. Les coureurs vaudais ont obtenu de belles 
places d’honneur, notamment Nicolas Verne qui l’a emporté en benjamins.
Toutefois les juniors se sont fait remarquer par leur manque de sportivité.
Résultats. Pupille : 1er Nicolas Aulas (Tarare Popey), 2e Younès El Ouaraini
(VCVV), 3e Mehdi El Faradji (VCVV). Poussin : 1er Rayan Guigou (Belleville), 
2e Hugo Duret (Belleville), 3e Adam El Ouaraini (VCVV). Benjamin : 1er Nicolas
Verne (VCVV), 2e Martin Dorin (Lyon Sprint Evolution), 3e Logan Gros
(VCVV). Minimes : 1er Alain Annequin (Lyon Sprint Evolution), 2e Thomas
Garod (UC Bellevilloise), 3e Loïc Leroy (VCVV). Cadets : 1erTom England
(Annemasse), 2e Julien Verne (VCVV), 3e Quentin Simon (Tarare Popey).
Juniors : 1er Gabriel Thoulouse (Grenoble), 2e Dorian Godon (VCVV), 3e Julien
Ruffinengo (Saint-Martin-d’Hères).
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LA CONVIVIALITÉ était au rendez-
vous, mercredi 17 avril, lors de l’inau-
guration du local des Verchères qui a
ouvert ses portes aux habitants après
plusieurs mois de travaux dans le
quartier. Le jour était bien choisi, car
les enfants et leurs parents étaient
disponibles pour participer aux ani-
mations qui ont débuté en début
d’après-midi. Le beau temps était de
la partie et se prêtait à des jeux en
extérieur. Plusieurs groupes de
musique vaudais ont animé cette
manifestation ajoutant une touche
festive. Elus, responsables de services
municipaux, représentants associa-
tifs étaient présents aux côtés du
maire. Bernard Genin a préféré
délaisser le côté protocolaire pour
faire place à la spontanéité et aux
échanges directs avec les habitants.
Farida, une habitante du quartier,
profite de l’instant et considère que
“c’est important d’avoir un lieu de ren-
contres pour les familles”. Rania et
Emine, deux collégiennes apprécient
le côté divertissant de la journée et
comptent bien profiter de cet
espace. Bernard Genin insiste sur “la
nécessité d’avoir un lieu de vie géré par
les services municipaux et le Grand
projet de ville (GPV) pour  redynamiser
le quartier et ce, en lien avec des asso-
ciations”. Il rappelle que la rénovation
du local des Verchères s’inscrit dans

le projet plus global de réhabilitation
des espaces extérieurs du quartier :
“Certains travaux sont en cours, d’au-
tres vont être réalisés. De nouveaux
logements seront construits notam-
ment pour les étudiants. La réflexion
autour de la réhabilitation du patri-

moine de Dynacité se poursuit”. En
attendant, les habitants peuvent
venir échanger et faire des proposi-
tions sur l’animation de leur quartier,
lors des cafés des Verchères un jeudi
sur deux.

J.P

Pratique : espace Verchères, 11 rue
Hector-Berlioz. Renseignements
auprès de Yamina Mechalikh, char-
gée de développement GPV. Tél : 04
37 45 25 27 ou sur le site du GPV :
www.gpvvaulxenvelin.org. 

Les activités à l’espace Verchères
- L’espace Verchères est ouvert aux
habitants autour d’une pause café un
jeudi matin sur deux à partir du 9 mai.
- Le Pôle projet du service Médiation
Jeunesse accueille les jeunes pour
des projets autour de la solidarité
internationale et de la citoyenneté, le
mercredi de 14h à 17h. Des soirées
jeux vont démarrer en juin.
- Aide aux devoirs : le centre social du
Grand-Vire, le service Médiation
Jeunesse et l’association Frameto
proposent de l’aide aux devoirs pour
les élèves du primaire au lycée.

Les habitants demandent 
plus d’animations
Le GPV a réalisé une enquête auprès
des habitants du quartier. Le ques-
tionnaire portait sur l’ambiance
générale et les activités du quartier.
122 personnes ont répondu. Plus des
deux tiers des personnes interrogées
se sont dites satisfaites de l’ambiance
générale du quartier et des relations
entre habitants. Il en est ressorti un
besoin d’activités sportives et éduca-
tives supplémentaires, en priorité
pour les jeunes de 11 à 17 ans et un
manque de lisibilité sur les anima-
tions proposées à l’espace Verchères. 
La restitution de cette enquête est
consultable sur le site du GPV :
www.gpvvaulxenvelin.org

AMÉNAGEMENT Espace dédié aux habitants du quartier, le local des Verchères a été rénové et va de nouveau pouvoir
accueillir des animations, essentiellement en direction des jeunes.

Le Grand-Lyon et la Ville ont pris l’avis des habi-
tants avant de présenter le projet de réaménage-
ment de la place Cavellini, le 23 mai.

Le local des Verchères : un lieu de rencontres et d’animations

4

La place Cavellini agréable pour tous

év
én

em
en

ts
Va

ulx
-en

-V
eli

njo
ur

na
l- 

2 m
ai 

20
13

 - N
°7

2

A L’ÉPOQUE florissante de l’usine Tase, c’était la place du marché, un lieu vivant
et jouant pleinement son rôle d’espace public. Puis il y a eu la période désen-
chantée pendant laquelle elle a perdu ses forains, son public, sa raison d’être.
Aujourd’hui, enfin, la renaissance de la place s’annonce, en même temps que le
quartier est revivifié par l’arrivée de nouveaux habitants et par le développe-
ment de l’activité économique dans le périmètre du Carré de Soie. Une enquête
réalisée auprès des habitants par la Ville et le Grand-Lyon à l’été 2011, avait mis
en avant le souhait de ne pas la bétonner et les avis étaient assez divergents
concernant l’installation d’une moyenne surface alimentaire sur la place. Les
habitants qui s’étaient exprimés avaient toutefois majoritairement opté pour
une implantation commerciale en bordure de la place. 
Pour l’heure une telle réalisation n’est pas d’actualité, faute de candidat, et le
projet de réaménagement a été redessiné. Il est présenté aux habitants comme
étant provisoire, dans l’attente d’une transformation plus définitive d’ici dix ans.
Le projet vise à rendre la place agréable à vivre et à la réorganiser en séparant
les aires de détente (prairie et bancs), de jeux et de stationnement. Les chemi-
nements seront réétudiés, l’éclairage public sera amélioré et le végétal existant
sera complété par des plantations d’arbres (robiniers) et d’arbustes. Les bornes
foraines seront rénovées, le cirque pourra revenir sur la place et la fête du Sud
pourra très certainement s’y installer. Les travaux sont prévus de septembre à
décembre 2013. Leur coût s’élèvera à plus de 300 000 euros (150 000 euros pour
la Ville, chargée de l’aire de jeux et de l’éclairage public).
Deux demi-journées de concertation ont eu lieu in situ avec les riverains, les 17
et 19 avril, en amont de la présentation du projet qui aura lieu le jeudi 23 mai à
18h au centre social et culturel Peyri. L’idée étant, pour les concepteurs du
réaménagement, de prendre en compte les propositions et remarques émises
par les habitants : les uns déplaceraient l’espace jeux, d’autres disent qu’il faut
des points d’eau et des toilettes publics, beaucoup insistent sur le fait que cha-
cun doit s’y sentir bien… F.M   
Mission Carré de Soie : 04 69 64 54 03. Grand Projet de Ville : 04 37 45 32 25.

Le centre social crée son premier emploi d’avenir
DEPUIS un an et demi, Sofiane Jebbor
intervenait en tant que vacataire au
centre social du centre-ville. Il vient de
signer un contrat pour un emploi d’a-
venir qui le lie pour trois ans à la struc-
ture. Ainsi, ce jeune Vaudais âgé de 21
ans va pouvoir suivre une formation
en alternance pour obtenir un
diplôme d’animateur. C’est l’une des
conditions exigées dans la mise en

place de ces nouveaux contrats desti-
nés aux jeunes peu qualifiés. Sofiane
va être rattaché au secteur enfance
qu’il connaît bien. “Jusqu’à présent, je
faisais du soutien scolaire, aujourd’hui
je vais m’occuper en plus de l’organisa-
tion des activités périscolaires”,
explique-t-il. Muriel Lecerf, présidente
du centre social a exprimé sa “fierté” et
précisé que Sofiane aura aussi pour

mission de “développer les activités du
centre aéré”. La députée Hélène
Geoffroy a réaffirmé son attachement
aux emplois d’avenir : “Ils offrent aux
jeunes de nos villes populaires la possi-
bilité d’accéder à l’emploi. C’est un tra-
vail de dentelle. Il faut assurer le suivi des
jeunes et faire en sorte que les structures
acceptent de s’engager pour trois ans”. 
J.P

SI L’ANNÉE 2011/2012 avait été mar-
quée par quelques inquiétudes par
rapport à la situation financière du
centre social du Grand Vire, l’opti-
misme était plutôt de mise, à l’heure
du bilan de l’année écoulée. Le rap-
port financier présenté aux adhérents
par Muriel Lecerf, la présidente, lors de
l’assemblée générale, est positif, mal-
gré une légère baisse du nombre
d’adhésions – 650 contre 687 l’an der-
nier, mais avec 104 nouvelles familles.
Cependant, la vigilance s’impose en
raison “d’une situation financière glo-
bale du centre social qui reste fragile”, a
alerté Muriel Lecerf. L’équilibre budgé-
taire est en effet dû à une subvention
exceptionnelle octroyée par la muni-
cipalité. Bernard Genin, le maire a réaf-
firmé “l’attachement de la Ville aux acti-
vités relevant de l’éducation populaire.
Si la Ville soutient les actions du centre
social, c’est bien parce que nous consi-
dérons qu’elles sont indispensables pour
la vie du quartier”.
En ce qui concerne le rapport d’activi-
tés, le regain pour le secteur familles
est lié à la création d’un poste de
conseillère en économie sociale et
familiale. Poste à mi-temps qui va évo-
luer vers un quatre-cinquième de
temps. L’équipe du centre social sou-
haite également valoriser les liens de
proximité. Des commissions auxquel-
les participent les adhérents ont été
créés ainsi que des rencontres autour

d’un café gourmand en complément
des matins cafés. Le secteur enfance
va s’intensifier avec l’arrivée de
Sofiane Jebbor sur un poste d’anima-
teur à temps plein, grâce à la mise en
place d’un emploi d’avenir. 
Le centre social tend aussi à élargir
son partenariat et donc son rayonne-
ment. Stéphane Gomez, le conseiller
général s’est dit satisfait des liens éta-
blis notamment avec la Maison du
département du Rhône (MDR) à tra-
vers l’initiative Esprit de famille.
Hélène Geoffroy, la députée, a tenu à
saluer “l’implication des bénévoles,
alors que la vie associative connaît des

difficultés dans le contexte actuel”. 
L’ensemble des rapports a été voté
quasiment à l’unanimité. Seule l’aug-
mentation du coût de l’adhésion au
centre social pour les familles et les
associations a suscité quelques réser-
ves de la part de cinq personnes : qua-
tre ont voté contre et une s’est abste-
nue. Cinq adhérents se sont égale-
ment abstenus pour le changement
de cabinet d’expert comptable. A l’is-
sue de l’assemblée, une partie du
conseil d’administration a été renou-
velée dont la présidence. Elle sera
dorénavant assurée par dominique
Pauchard. J.P

Bilan encourageant au Grand VireVIE ASSOCIATIVE QUARTIERS
Au vu des résultats financiers et du rapport d’activité 2012, établis lors de la
l’assemblée générale du 18 avril, l’équipe du centre social et les adhérents sont
en droit d’espérer une stabilisation de la situation en 2013.

Le maire, Bernard Genin, a préféré délaisser le côté protocolaire pour faire place à la spontanéité 
et aux échanges directs avec les habitants.

Lors de la signature du premier emploi d’avenir par Muriel Lecerf 
et Sofiane Jebbor au centre social du Grand Vire
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LE CONSEIL MUNICIPAL a débuté par
de longs échanges au sujet du bud-
get. Il s’agissait en effet de se pencher
sur le compte administratif 2012 qui
traduit l’exécution dans les faits du
budget primitif. En préambule, Saïd
Yahiaoui, premier adjoint délégué aux
Finances, a rappelé, didactique, à quoi
l’argent de la commune a été employé
et d’où il provient. 
En fonctionnement, la Ville a dépensé
65,5 millions d’euros en 2012 qui sont
attribués pour 20 % à la vie scolaire et
aux actions éducatives, “compétence
de base des communes”, a complété
Saïd Yahiaoui. En effet, six nouvelles
classes ont été ouvertes en 2011-2012
et huit en 2012-2013. “La ville se déve-
loppe et cela a un coût, a pointé le
Premier adjoint. A nombre d’habitants
égal, nous avons un taux de scolarisa-
tion deux fois plus élevé qu’une com-
mune comme Caluire-et-Cuire. Nous
avons aussi augmenté l’accueil périsco-
laire le matin car il existe une forte
demande des parents”. Près de 20 %
des dépenses de fonctionnement va
aux services ressources tels que les
ressources humaines, les services
financier, juridique, informatique et
l’administration générale. Sport et jeu-
nesse, développement social et cul-
ture représentent chacun environ 8 %
des dépenses de fonctionnement. Les
recettes s’élèvent quant à elles à 68,5
millions d’euro et proviennent des
produits de services (paiement par les

usagers de la cantine, des centres de
loisirs, etc…) pour 2,9 millions d’euros,
“ce qui est peu car ces services sont
beaucoup subventionnés”, a indiqué
Saïd Yahiaoui. La majeure partie des
recettes vient donc des impôts et
taxes pour 39 millions d’euros et des
dotations pour 26,5 millions d’euros.
Pour ses investissements, la Ville a
dépensé 35,8 millions d’euros dont
27,6 millions dans ses équipements.
Plus de 7 millions d’euros sont allés à
la réhabilitation des groupes scolaires
Mistral, Langevin, Gagarine et au lan-
cement des études pour les écoles
Grandclément et Wallon. La même
somme a permis la réalisation du
gymnase Owens, des travaux sur le
stade et le gymnase Aubert et le
démarrage du centre aquatique. Plus
de 5 millions d’euros concernent la
culture avec l’agrandissement du pla-
nétarium, le cinéma Les Amphis et le
pôle culturel René-Carrier au Village.
“Ces trois secteurs, éducation, sport et
jeunesse, culture, représentant près de
80 % des dépenses d’investissement de
la Ville”, a appuyé le Premier adjoint.
Les recettes, pour un peu plus de 25
millions d’euros, sont principalement
abondées par les subventions d’équi-
pement pour 14 millions d’euros et
l’emprunt pour 9,6 millions d’euros.
Le compte administratif dégage donc
6 millions d’euros “dont 3 millions
retournent à l’investissement et le reste
va au budget supplémentaire”, a expli-

qué Saïd Yahiaoui qui revendique “un
budget tendu vers la satisfaction des
besoins des habitants”.
Entamant les débats, Hélène Geoffroy
pour le Parti socialiste (PS), a regretté
que certains investissements ne
soient pas faits – selon elle, 40 % d’in-
vestissements n’ont pas été réalisés au
cours du mandat –, “ce qui pose un
souci majeur sur l’honnêteté et la sincé-
rité des projets proposés”. Pour lui
répondre, le maire Bernard Genin a
tancé l’élue du PS : “Il n’y a que toi qui
ne voit pas les travaux que nous faisons
dans notre ville”. 
Lui succédant, Laurent Clamaron de
Réussir ensemble Vaulx-en-Velin
(Revv), a dénoncé “une dette qui conti-
nue de s’alourdir”. Pour le Front de gau-
che, Paul Boghossian a soutenu les
choix de la municipalité et rappelé
que “la ville continue sa mutation tout
en répondant à une demande sociale
forte”. Philippe Zittoun, du groupe Agir
à gauche avec les Vaudais, a salué “la
dynamique des investissements, même
si certains projets, comme le centre
aquatique, sont longs” à mettre en
place. Concluant les débats, le maire a
ajouté : “Aujourd’hui, nous préparons
les projets de demain. Nous revendi-
quons haut et fort d’être une ville en
renouvellement urbain avec une
demande sociale forte et en même
temps une ville en développement”.

Edith Gatuing

LE MAS DU TAUREAU et la Grappinière
vont connaître très prochainement de
nombreux changements. Pour le Mas,
ce sera un profond renouvellement
urbain. Des démolitions ont déjà été
effectuées ainsi que de nombreux
relogements. Dans ce quartier, le cen-
tre commercial crée une dynamique
de proximité, notamment grâce au
maintien d’une moyenne surface. Ce
petit centre a été construit au milieu
des années 1970 et compte une ving-
taine de boutiques, surtout alimentai-
res. Une association de commerçants,
Ensemble pour le Mas, a été créée en
2011 et des travaux de réhabilitation
ont été lancés l’année suivante, afin
de maintenir une offre de qualité.
Deux enjeux majeurs se posent
aujourd’hui : le quartier reste une
zone de proximité à très faible revenu
et, avec les opérations en cours, il y a
moins d’habitants. Aussi se pose la
question du maintien de l’activité
commerciale. 
Quant au quartier de la Grappinière,
son centre commercial date de 1965.

Aujourd’hui vétuste et promis à la
démolition, les seize cellules commer-
ciales ne seront pas toutes renouve-
lées dans le futur centre en rez-de-
chaussée d’immeuble qui devrait voir
le jour en 2016. Six commerces de
proximité y trouveront leur place. 
Pour accompagner les commerçants
dans la mutation de leur quartier, la
Ville a souhaité mettre en place un
Fonds d’intervention pour les services,
l’artisanat et le commerce (Fisac). Le
projet été présenté lors du conseil
municipal du 17 avril : “Même si les
calendriers sont différents, le projet
accompagne le renouveau urbain sur
les deux quartiers, où nous menons un
travail partenarial”, pointe Mehdi Aït-
Hamoudi, conseiller municipal délé-
gué au Développement économique. 
Le but du dispositif sera d’accompa-
gner les commerçants pendant la
durée des opérations de renouvelle-
ment urbain et de les aider lors du
transfert dans les nouveaux centres
commerciaux. Il est donc réparti en
trois phases, qui suivent celles des

démolitions et des reconstructions. Si
le projet Fisac a été salué par le
groupe Réussir ensemble Vaulx-en-
Velin (Revv), Philippe Moine exprimait
toutefois son inquiétude quant à la
volonté de l’Etat sur sa pérennité et
“au financement qui risque d’être revu à
la baisse”. Dominique Vignon, pour le
groupe Front de gauche, insistait : “Le
Fisac représente un enjeu majeur pour le
futur de la Grappinière et du Mas, où les
indicateurs sociaux sont au rouge. Dans
ce contexte, l’appui aux commerces de
proximité est un enjeu déterminant. Et
le Fisac sera un outil essentiel dans cette
revitalisation d'un secteur de la ville
regroupant plus de 10 000 personnes”.
Pour les deux quartiers, les opérations
de la première phase (de 2014 à 2016)
sont estimées à près de 450 000 euros,
dont environ un tiers apportés par la
Ville, un tiers par le Fisac et presqu’au-
tant par les commerçants(1). La délibé-
ration a été adoptée à l’unanimité. R.C
(1)Le Fisac est financé par l’Etat, la Ville, la
Chambre de commerce et d’industrie (CCI) de
Lyon, celle des métiers et de l’artisanat, le Grand-
Lyon et les commerçants concernés.

VIE LOCALE Le conseil municipal a approuvé, le 17 avril, le compte administratif 2012 qui fait état des dépenses et
recettes réellement engagées par la Ville. 
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Deux nouveaux conseillers
Le conseil municipal a accueilli deux nouveaux
conseillers du groupe Front de gauche. 

Le maire, Bernard Genin, est allé défendre les dos-
siers vaudais auprès du directeur de l’Anru. Et l’in-
vite à venir voir in situ.

Bernard Genin : “défendre le Mas”

IL L’A DIT et répété, Bernard Genin
demande que les opérations de
renouvellement urbain n’oublient pas
les habitants du Mas du Taureau. Il  a
insisté de nouveau lorsqu’il a été reçu
par Pierre Sallenave, directeur général
de l’Agence nationale pour la rénova-
tion urbaine (Anru), mi-avril, prélude à
deux autres réunions mi-mai et cet
été (où le maire invite le directeur de
l’Anru à Vaulx-en-Velin) afin de pour-
suivre le travail engagé. “Il ne doit pas
y avoir de rupture entre le premier pro-
gramme et un second que le gouverne-
ment pourrait engager en 2014, mar-
tèle le maire. C’est pourquoi j’ai
demandé à Pierre Sallenave, qui semble
avoir entendu cette requête, que l’Anru
acte, en attendant, son engagement
financier pour le lancement de l’école
René-Beauverie, que soient lancées les
études pour la maison de quartier, que
soient confirmés les relogements au
Mont-Cindre et Mont-Gerbier et qu’un
effort soit maintenu pour des aména-
gements transitoires”. 
Ce qui devrait donner lieu à la signa-
ture d’un quatrième et dernier ave-
nant à la première convention Anru.
Après quoi, les partenaires de ces
grands projets (principalement la
Ville, l’Etat, le Grand-Lyon et les
bailleurs sociaux) entameront les dis-

cussions pour une seconde phase de
rénovation urbaine. Il s’agira de
mener à bien les opérations au Mas,
d’engager la rénovation des Noirettes,
de résoudre la question des parkings
aux Sauveteurs-Cervelières et de ter-
miner les Verchères. 
“Pierre Sallenave partage avec nous la
nécessité d’être plus précis sur la ques-
tion des transports en commun. Il a
noté les avancées mais souhaite que
l’on aille plus loin sur les projets en site
propre, notamment le tramway”,
indique Bernard Genin. 
Dans un courrier au maire de Vaulx-
en-Velin, Gérard Collomb, président
du Grand-Lyon, s’est en effet engagé à
passer la ligne C3, la plus fréquentée
de l’agglomération, en site propre
tout au long de son parcours, voire de
prendre en compte la possibilité de le
transformer en tramway, dans le
cadre de la création, d’ici fin 2014,
d’une zone d’aménagement concerté
(Zac) au Mas. “Si je peux regretter que
Gérard Collomb ne cite pas explicite-
ment le prolongement du tramway T1
depuis la Doua jusqu’à Vaulx, il laisse
clairement la porte ouverte à la venue
d’un site propre de transports en com-
mun”. Sur le sujet, le maire est on ne
peut plus clair : “Il ne pourra y avoir la
densification souhaitée par le président
du Grand-Lyon au Mas du Taureau si
nous n’avons pas la certitude que les
transports en communs suivent”. Le
Grand-Lyon a assuré la Ville que la Zac
du Mas du Taureau serait mise en
place avant la fin de l’année. Idem au
Sud, avec la Zac Tase. “Ces quartiers
sont emblématiques du développe-
ment de l’agglomération et nous atten-
dons du Grand-Lyon qu’il le confirme
avec des engagements forts”. E.G

Laurent Nallet, 
“travailler en équipe”
Ce professeur en énergie et environ-
nement au lycée Robert-Doisneau
s’est engagé en politique “à la suite de
rencontres où nous avions mis en place
un groupe de travail afin de faire des
propositions” pour cette ville qu’il
habite depuis 1999 et qu’il voit “se
transformer de jour en jour”. Ce qu’il a
fait en s’engageant sur la liste
conduite par Maurice Charrier en
2008, avec les Sans cartes de gauche.
Sportif, Laurent Nallet veut “travailler
en équipe pour l’union de la gauche,
chacun avec ses sensibilités” au sein
du Front de gauche, ce qui ne l’empê-
che pas “de rester vigilant”. 
Philippe Robert, 
“militer pour la diversité”
Militant de toujours, Philippe Robert
s’est d’abord engagé comme parent
d’élèves au sein de la Fédération des
conseils de parents d’élèves (FCPE)
dans les écoles, collèges et lycée de
Vaulx, mais aussi d’associations spor-
tives, notamment le hand. Il intègre la
formation Initiative citoyenne (IC) il y
a quinze ans et en est le président
depuis huit ans. “IC est un mouvement
citoyen car nous pensons que la poli-
tique, tout le monde peut en faire”. Et
de militer en ce sens pour une vraie
diversité, “qu’elle concerne les origines,
qu’elle soit homme-femme, jeunes-
vieux, anciens élus-nouveaux élus”. 

Pour accompagner les commerçants dans des quartiers en pleine mutation, le
conseil municipal a voté une opération conjointe au Mas et à la Grappinière, en
vue de maintenir les commerces de proximité. 
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CETTE ANNÉE, on fête le trentième
anniversaire de la Mission locale.
Trente ans au service des jeunes de
16 à 25 ans, afin de leur faciliter l’in-
sertion sociale et professionnelle.
“Dans la mesure du possible”, recon-
naissent volontiers les conseillers, car
l’accompagnement d’un public
jeune en très grande difficulté
demande d’autant plus de temps
que la crise est là, et que Vaulx-en-
Velin reste un territoire où les problè-
mes sociaux, sanitaires et écono-
miques sont réels.
Certes, la crise atteint aussi les
seniors, a souligné Marie-Jeanne
Hochard, adjointe au maire, délé-
guée à l’Insertion, la Formation,
l’Emploi et la Jeunesse, et présidente
de la Mission. “Nous observons aussi
que bon nombre de jeunes trouvent un
point de chute sur notre commune,
qu’ils soient immigrants munis de pas-
seports européens délivrés par des
Etats en grande difficulté ou “noma-
des“ sur le territoire national ou l’agglo-
mération lyonnaise. Pour d’autres jeu-
nes Vaudais, c’est la perte du soutien
familial, lui-même fortement impacté
par la crise et le chômage, qui motive
leurs sollicitations auprès des agents
d’accueil et des conseillers“ de la
Mission locale, a-t-elle souligné dans
son rapport moral.
Drôle d’anniversaire
Drôle d’anniversaire donc, quand on
constate que le nombre de jeunes
accompagnés à la Mission locale est
très supérieur à celui de 2011 :
+ 15 %. Ils ont été 3144 jeunes à s’a-
dresser à la Mission locale en 2012,
contre 2656 en 2011.
L’équipe en place, composée d’une
trentaine de personnes sous la direc-
tion de Anne Dufaud, est suffisam-
ment aguerrie pour faire face aux
situations les plus variées. Mais l’ac-
compagnement d’un public en très
grande difficulté demande du temps.
La plupart des quelques 3000 jeunes
inscrits cette année 2012 ont été
“accompagnés“ : 2889 exactement.
Sur ce nombre, un tiers d’entre eux,
soit un millier de jeunes, ont accédé à
l’emploi ou à une formation. Les nou-
veaux inscrits en 2012 représentent
près de 30 % du public suivi, soit la
même proportion que les années
précédentes. Ce qui a changé par
rapport à l’an passé, c’est le vieillisse-
ment, certes tout relatif, de la popula-

tion accueillie : 57 % ont plus de
22 ans, ce qui traduit les difficultés
qu’ont certains jeunes à s’insérer
dans la vie professionnelle. La répar-
tition femmes - hommes est équili-
brée, mais la durée d’accompagne-
ment des hommes est plus longue
pour ces derniers, et les filles poursui-
vent en général plus longtemps leurs
études. Le niveau scolaire en général
progresse, même s’il reste peu élevé :
plus de la moitié des jeunes n’ont pas
obtenu de diplôme.
L’équipe est composée de vingt-qua-
tre permanents, auxquels il faut ajou-
ter deux mises à disposition (Pôle
Emploi et Résamut) et quatre
contrats à durée déterminée de pro-
fessionnels en santé, notamment sur
l’écoute spécialisée auprès de jeunes
en grande souffrance et auprès des
handicapés. 
L’activité de base de cette équipe
consiste à recevoir les jeunes en
entretien individuel et à bâtir avec
eux un parcours personnalisé qui
devrait mener vers l’emploi. Mais le
chemin est long. L’accompagnement
“renforcé“ prend des formes diver-
ses : projet personnalisé d’accès à
l’emploi, contrat d’insertion dans la
vie sociale (Civis), Plan local par l’in-
sertion et l’économie (Plie), accord
national interprofessionnel (Ani). Ce
dernier programme concerne les
“décrocheurs“ : rude tâche pour les
conseillers que de trouver une forma-
tion adaptée à ces jeunes en échec :
“cela prend six à huit mois. Quand le
jeune est prêt, il arrive que la formation
n’existe plus”, a fait remarquer
Dominique Giraud-Sauveur, la
responsable de l’équipe d’accompa-
gnement.
Beaucoup de points noirs
Autres points noirs : le logement et la
santé. De plus en plus de jeunes res-
tent, et de plus en plus longtemps,
dans leurs familles. Seulement 13 %
d’entre eux disposent d’un logement
autonome. Et “26 %  sont en logement
précaire”, a noté Francette Fernandez,
responsable du pôle accueil. Des rési-
dences s’ouvrent pourtant un peu
partout dans le Grand-Lyon, mais sur
la base des critères financiers trop
élevés pour leurs bourses. D’autre
part, beaucoup de jeunes baissent
les bras devant la gestion des papiers
administratifs, soit parce qu’ils éprou-
vent de réelles difficultés à bâtir un

dossier en français ou rédiger une let-
tre de motivation (compréhension
du dossier, perte ou confiscation de
documents), soit parce qu’ils ne per-
sévèrent pas dans leurs démarches.
Même constat concernant leur pro-
pre santé, très souvent négligée.
Marie-Jeanne Hochard a souligné
dans son rapport moral que l’année
2013 sera celle d’un “véritable chal-
lenge“ et elle a proposé au conseil
d’administration de réfléchir aux
motifs qui freinent la participation
citoyenne et active des jeunes à leur
Mission locale. 
Emplois d’avenir en vue
Au moment où sont lancés les
emplois d’avenir – une quinzaine de
contrats a d’ores et déjà été signée,
d’autres sont en prospection auprès
des entreprises –  il ne s’agit pas de
baisser les bras. Certes, nous voilà
revenus “à des temps difficiles, a souli-
gné le maire Bernard Genin. Mais des
structures comme la Mission locale
montrent aux jeunes qu’il existe d’au-
tres solutions que le repli”. Ces solu-
tions passent par les emplois d’avenir
et dans les zones franches, par le
développement des contrats d’alter-
nance, par le partenariat avec l’asso-
ciation Vaulx-en-Velin entreprises
(VVE)…  Plus globalement, elles pas-
sent par des politiques fortes en
direction de la jeunesse : “Nous
demandons que soit créé un vrai ser-
vice public de l’emploi”, a souligné le
maire qui a proposé une augmenta-
tion de la subvention 2013 de la
Mission locale de 1,5 %.
Concernant le rapport financier, le
trésorier, Didier Lehrmann, a observé
que “la vigilance était de mise en 2013“
quant au maintien à un juste niveau
de la masse salariale et des subven-
tions d’exploitation. Les rapports ont
tous été approuvés à l’unanimité.
Un souffle plus léger est passé dans
l’assistance avec l’intervention de
jeunes Vaudais venus témoigner de
leur parcours d’insertion et de l’aide
apportée par la Mission locale vau-
daise.

Françoise Kayser
Pratique : Mission locale 16-25 ans,
3, avenue Georges-Dimitrov. Tél. 04
72 04 94 14. La Mission locale pro-
pose une nouvelle permanence heb-
domadaire à l’Espace communal
Carmagnole, pour se rapprocher des
jeunes habitants du Sud de la ville.
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INSERTION L’assemblée générale de la Mission locale a mis en
lumière les difficultés grandissantes des jeunes
pour accéder à la formation et à l’emploi.

De plus en plus de jeunes 
inscrits à la Mission locale
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Le groupe Unis vers l’emploi a mis en place le
Parcours gardien, qui vise à booster les embauches
dans le secteur de gardiennage d’immeuble.

Des gardiens d’immeuble recrutés
de façon innovante

EMPLOI

LES ASSOCIATIONS et entreprises solidaires(1) qui constituent Unis vers l’emploi
se sont donné pour mission de faire travailler des personnes en situation d’ex-
clusion. Dans un contexte de crise de l’emploi, le groupe valorise une nouvelle
dynamique de recrutement afin de relancer les embauches et favoriser l’inser-
tion professionnelle. “Depuis 25 ans, nous sommes présents sur l’agglomération et
tâchons de construire des passerelles entre les chercheurs d’emploi et les filières de
métiers qui recrutent, explique Philippe Pieron, président d’Unis vers l’emploi.
Depuis un an, nous expérimentons la démarche Parcours gagnant – Parcours gar-
dien. En 2013, nous sommes entrés dans une phase offensive où nous développons
les partenariats avec les bailleurs, mais aussi les compétences des personnes en par-
cours d’insertion”. 
L’action Parcours gardien identifie d’abord les besoins des bailleurs sociaux et
les prérequis nécessaires pour le métier de gardien. “C’est une profession qui a
beaucoup évolué, les tâches se sont diversifiées et l’aspect savoir-être est très impor-
tant”, décrit Stéphane Charles, responsable de Buers services. Le métier est exi-
geant et “le recrutement est complexe, nous disent les bailleurs. Aussi notre disposi-
tif se propose de repérer, proposer des candidats et accompagner ces derniers vers
l’embauche”, poursuit ce professionnel de l’insertion. Le repérage des potentiels
se fait principalement lors des remplacements de gardiens. Les personnes choi-
sies sont préparées et professionnalisées dans le cadre du dispositif. Depuis sa
mise en route, cinquante quatre salariés ont été inscrits dans le parcours. Ils ont
bénéficié de formations en nettoyage, gardiennage et de simulation d’entre-
tien. Treize personnes ont été embauchées sur des postes de gardien d’immeu-
ble. F.M
(1) Ariel services, Buers services, Est emploi, Solidarité services.

Forum emploi 
au Carré de Soie, le 14 mai

EN BREF

CIRCULATION

LA QUATRIÈME édition de cet événement réunissant demandeurs d’emplois et
entreprises qui recrutent se déroulera dans la salle de l’hippodrome le 14 mai
de 10h à 12h. Ce forum emploi est organisé par la Fondation Agir contre l’exclu-
sion (Face) Grand-Lyon en partenariat avec la Ville, le Plie, Pôle emploi et la
Mission locale. Côté entreprises, il y aura notamment : Kéolis, ERDF, Afpa, AFT
IFTIM, Courtepaille, Mac Donald Lyon Est, Cojecom, Randsatd, Leader Interim,
Gemlog, Carré social associatif, O2, Mediapost, Castorama, Cofely/Axima…

UNIS-CITÉ recrute 48 jeunes entre 18 et 25 ans, pour un service civique de neuf
mois dans le Grand-Lyon. Une réunion d’information est organisée mercredi 15
mai à 18h au siège de l’association, 293 rue André-Philip, dans le troisième
arrondissement de Lyon. Un service civique est un engagement volontaire dans
une structure associative. Le recrutement se fait uniquement sur motivation et
le savoir-être. Les chantiers sont défrayés à hauteur de 450 euros par mois, pour
28 heures de travail hebdomadaires. Le transport et les repas sont pris en
change lors des missions. 
Pratique : pour postuler, téléphoner au 04 72 84 27 40. www.uniscite.fr 

L’association Unis-cité recrute

LE SOLEIL brille à peine et déjà les vrombissements s’entendent dans la ville. De
nombreux jeunes ressortent scooters et autres engins, qui ne sont pas des
jouets mais des moyens de locomotion soumis au code de la route.
Malheureusement, levées et autres queues de poissons restent trop nombreu-
ses. Sans parler des véhicules sur les trottoirs et les voies piétonnes. Une attitude
prudente, pour soi et les piétons, et le respect du code de la route sont indispen-
sables, sans oublier le port du casque ! Rappelons que pour la conduite de tous
les deux roues motorisés, une formation sanctionnée est imposée. Le type de
permis varie selon le gabarit du véhicule et l’âge du conducteur. 
A partir de 14 ans, il est possible de conduire une cylindrée de moins de 50 cm3

grâce à un brevet de sécurité routière (BSR). Une obligation pour les personnes
nées à compter du 1er janvier 1988. En cas de contrôle, son absence est sanction-
née par 35 euros d’amende. 
Dès 16 ans, il est possible de conduire une moto ou un scooter dont la cylindrée
n’excède pas 125 cm3. Pour cela le permis A1 est indispensable. 
A partir de 18 ans, le permis A progressif permet de conduire toute cylindrée
mais bridée à 34CV pendant deux ans. 
Enfin à partir de 21 ans, le permis B permet de conduire les scooters de 125cm3

et de moins de 100CV. 
Pour tous, le port du casque est obligatoire. Son absence est sanctionnée par 90
euros d’amende payable sous trois jours. L’absence d’immatriculation est aussi
sanctionnée par 90 euros d’amende et l’immobilisation immédiate du véhicule.
Si l’engin n’est pas assuré, c’est une convocation au tribunal de police et jus-
qu’à 3750 euros d’amende. Il va sans dire que le respect des feux et des limita-
tions de vitesse s’impose à tous les véhicules. Encore une fois, pour circuler dans
de bonnes conditions, chacun doit rester à sa place. Celle des deux roues est
bien sur la route. 

Prudence sur les deux roues 
Si les beaux jours sont de retour, scooters et autres
engins motorisés également. Avant de mettre les
gaz, quelques règles élémentaires de sécurité. 

Un jeune accompagné d’un conseiller de la Mission locale, dans l’entreprise vaudaise Klé
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CE PROJET ambitieux de créer une
maison aux énergies renouvelables et
dont la consommation énergétique
est du coup très faible, conçue par des
élèves de seconde, première et termi-
nale du lycée Doisneau et des étu-
diants de l’Ecole nationale supérieure
d’architecture de Lyon (Ensal), est
entré dans une nouvelle phase. En
attendant qu’elle surgisse de terre
dans ses dimensions réelles, une
maquette d’un mètre sur deux – soit
un dixième de sa taille réelle – a été
présentée à l’Ecole centrale de Lyon
dans le cadre des Olympiades scien-
ces de l’ingénieur, mi-avril. La collabo-
ration entre les lycéens et les étu-
diants s’est avérée très fructueuse. Ils
ont d’ailleurs remporté les premier et

deuxième prix de la finale acadé-
mique, catégorie du développement
durable. “Les étudiants ont bien motivé
les lycéens, il y a une bonne émulation
entre tous”, commente Samer Barjoud,
professeur de sciences et technolo-
gies de l’industrie et du développe-
ment durable (STIDD). 
Sébastien, Thomas, Léo, Cécile et
Pauline, étudiants à l’Ensal sont ravis
d’apporter leur contribution : “Cela
nous permet d’être confrontés à la
réalité de l’enseignement. C’est une
manière de nous sentir utiles, de sortir
du cursus scolaire. C’est pour nous aussi
une aventure. Nous apprenons beau-
coup avec eux au niveau de la tech-
nique”. Ils s’investissent dans cette
opération bien qu’ils l’aient pris en

cours de route : “Nous n’étions pas pré-
sents dès sa conception, mais nous nous
sommes bien réapproprié le projet”. La
maison Ecome devra servir de lieu de
représentation pour les élèves puis-
qu’elle comportera une salle de spec-
tacle. Elle servira également de labo-
ratoire aux élèves de STIDD. Elle sera
labellisée comme un bâtiment basse
consommation (BBC) et son toit sera
revêtu d’une couverture végétalisée.
Un projet qui a déjà suscité des voca-
tions : Fatima, Selam, Samia, élèves de
seconde, veulent entreprendre des
études d’architecte : “Nous avons pris
la spécialité architecture et construction
dans notre cursus, pour nous, c’est un
bon début. Nous commençons déjà à
construire”. Jeanne Paillard

DESTINÉE aux entreprises et commer-
ces de Vaulx-en-Velin, Décines,
Villeurbanne Est, Rillieux-la-Pape,
Caluire et Sathonay-Camp, cette
agence de la CCI s’installe en rez-de-
chaussée de l’immeuble Woopa, ave-
nue des Canuts. “Le choix de cette
implantation est lié au fait que le Carré
de Soie corresponde au centre du terri-
toire couvert par la nouvelle agence,
que c’est un secteur en plein développe-
ment et facile d’accès”, indique
Bernadette Venet, responsable de l’a-
gence Centre-Est. “Notre mission est
d’offrir plus de proximité aux entreprises,
commerces et porteurs de projets des six
communes environnantes, mais aussi
de mettre plus de ressources à leur
disposition, plus de moyens humains”,
poursuit-elle. Ici, c’est une équipe
entièrement féminine qui apportera
son appui. Florence Ravat étant char-
gée du conseil aux entreprises, sera à
l’écoute de leurs besoins et fera le lien
avec les conseils experts de la CCI ;
Pascale Boury, à la relation clients,
accueillera les créateurs et accompa-

gnera les entreprises dans certaines
démarches (formalités à l’internatio-
nal, changement de statut, reprise…) ;
Lara Mansuy est, de son côté, mission-

née pour œuvrer plus particulière-
ment sur le secteur Rillieux, Caluire et
Sathonay, dans le cadre d’un plan
local de redynamisation (revitalisation

de l’ancien site militaire d’Osterode).
Bernadette Venet, forte de son expé-
rience – elle a exercé dix-sept ans dans
le privé et treize ans au sein de la CCI,

où elle a travaillé sur des programmes
européens, a été conseillère en inno-
vation et s’est spécialisée en propriété
industrielle –, est emballée par cette
nouvelle aventure. A la tête d’une
équipe qui devra s’activer pour “dyna-
miser le territoire, favoriser l’activité éco-
nomique et les mises en réseau”, elle
entend travailler en étroite collabora-
tion avec les unions commerciales et
les associations d’entreprises (Vaulx-
en-Velin Entreprises, Tous en Soie…),
le service économique de la Ville, la
pépinière d’entreprises Carco, les
acteurs de l’insertion. L’agence sera
épaulée par un conseil économique
territorial composé de trois élus réfé-
rents : Emmanuel Imberton (dirigeant
de l’entreprise vaudaise La cotonnière
lyonnaise), Yves Monneret, Anne-
Sophie Panseri et des présidents d’as-
sociations.

F.M
Agence CCI centre-est,
immeuble Woopa, 10 avenue des
Canuts. Tel : 04 26 68 38 11. agence-
centreest@lyon.cci.fr

ENTREPRENDRE Une nouvelle agence de la Chambre de commerce et d’industrie va ouvrir ses portes le 13 mai au Carré de
Soie, dans un souci de proximité avec les entreprises des communes environnantes.

Ce ballon a été lancé par les élèves du lycée
Doisneau dans le cadre d’un concours sur le rayon-
nement cosmique.

Chambre de commerce et d’industrie : à l’Est, du nouveau !

Ecome, la maison écolo qui fédère les énergies
Le projet de réalisation d’une maison passive au sein du lycée Doisneau, initié
il y a trois ans, se poursuit. Une maquette de la maison Ecome vient d’être
récompensée aux Olympiades sciences de l’ingénieur à l’Ecole centrale de Lyon.

BRAVANT le mauvais temps, quelques
élèves du lycée Doisneau ont procédé
samedi 20 avril au lâcher d’un ballon
cosmique qu’ils ont dénommé le
Voyageur céleste. Ils sont une dou-
zaine à participer à ce nouveau projet
encadré par l’enseignant Ludovic
Arnaud et Planète Sciences. “Nous par-
ticipons au concours lancé par le CNRS
dans le cadre du centenaire de la pre-
mière expérience spatiale sur le rayon-
nement cosmique, réalisée par Viktor
Franz Hess”, explique ce dernier.
Doisneau figure parmi les dix lycées
français sélectionnés pour refaire les
mesures du physicien autrichien en
mesurant l’évolution du taux de parti-
cules ionisantes en fonction de l’alti-
tude. 
Un compteur Geiger a donc été
embarqué dans la nacelle et les don-
nées récoltées vont être exploitées
par les jeunes passionnés de phy-
sique. L’opération est réalisée en par-
tenariat avec le Centre national d’étu-
des spatiales (Cnes). Le groupe est
aussi accompagné par le chercheur
Patrick Nédélec, qui a travaillé sur les
rayons cosmiques avant de devenir
un spécialiste de l’antimatière. Avant

d’être théorique, “la physique se fait
avec les mains, elle passe par le faire”,
explique celui-ci, heureux de suivre le
travail de ces élèves efficaces et

doués. En juin, les données de chaque
équipe seront confrontées lors d’une
vidéo conférence et les lauréats effec-
tueront un séjour à Pise. F.M

EDUCATION

CONCOURS EN BREF

Un concours pour les jeunes talents
LA FÉDÉVO lance le concours Stars intercités. Il aura lieu à Vaulx et dans d’autres
ville. Le but : découvrir et promouvoir de jeunes talents de 10 à 21 ans. Pour par-
ticiper au projet, il faut composer un groupe mixte de trois à cinq jeunes qui allie
chant et danse et crée ses compositions et chorégraphies. Deux catégories sont
représentées : les 10-15 ans et les 16-21 ans. Inscriptions jusqu’au vendredi 10
mai à la MJC ou dans les locaux de l’association à l’espace Carco. 24 groupes
seront sélectionnés pour les demi-finales le mercredi 22 mai au CCO de
Villeurbanne. Fiinales le 29 juin, toujours au CCO, avec huit groupes. 
Pratique : Fedevo, bureau 205 de l’espace Carco, rue Robert-Desnos.
www.fedevo.fr - www.facebook.com/FEDEVO69120

CETTE ASSOCIATION se mobilise pour offrir aux personnes âgées isolées et en
difficultés des activités. Elle a besoin de volontaires pour les accompagner pen-
dant l’été. Cette période est encore plus difficile pour ces personnes qui ne peu-
vent pas partir en vacances. Les Petits frères des pauvres peuvent les accueillir
pour des vacances à la mer ou à la montagne. Les bénévoles sont présents au
quotidien durant ces séjours. Encadrés par un responsable, ils assurent le bon
déroulement des activités. Ils doivent être disponibles entre huit à quinze jours.
Des activités sont également proposées à domicile ou des sorties à la journée.
Cet encadrement demande quelques heures de bénévolat par semaine.
Implantée sur tout le territoire national, l’association Les Petits frères des pau-
vres s’appuie sur des valeurs de solidarité et fraternité. 80 % de ses ressources
proviennent de dons de particuliers. Plus de 150 séjours sont organisés pen-
dant l’été. Plus de 1800 personnes bénéficient d’un accompagnement durant
cette période. 
Pour devenir bénévole : n° indigo 0 825 833 822. www.petitsfreres.asso.fr. 
Antenne vaudaise, 3 avenue Maurice-Thorez. Tél : 04 78 80 42 55.
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LE COMPTE à rebours a déjà com-
mencé pour la chorégraphe Anan
Atoyama et tous ceux qui œuvrent de
près ou de loin à la création du specta-
cle de danse Transforme dont la pre-
mière répétition générale est pro-
grammée le samedi 25 mai au gym-
nase Rousseau à Vaulx-en-Velin. Elle
sera suivie d’une deuxième qui aura
lieu cette fois-ci à Sainte-Foy-Lès-Lyon,
le 3 juin. Anan Atoyama, en résidence
artistique à Vaulx avec sa compagnie
de danse Atou, continue d’exploiter le
terreau sur lequel les graines d’amitié
ont déjà poussé entre les deux villes
grâce à la biennale de la danse. 
Pour l’heure, des petites mains s’acti-
vent tous les jeudis après-midis au
centre social Peyri, pour confectionner

une soixantaine de costumes qui
seront portés lors du spectacle final
dont plusieurs représentations sont
prévues en juin à Vaulx-en-Velin et
Sainte-Foy-Lès-Lyon. Nadège Cezette,
designer de mode, vient prêter main
forte aux habitantes du quartier inves-
ties dans cet atelier. “Nous travaillons à
partir de matériaux de récupération en
mixant plusieurs vêtements, l’idée étant
de réaliser des pièces uniques. C’est valo-
risant pour les habitants de faire des
créations qu’ils vont voir ensuite en
mouvement sur scène”, commente la
styliste. 
La transformation pour créer de la
nouveauté est donc bien de mise et la
démarche s’inscrit totalement dans
celle de la chorégraphe. A travers dif-

férents ateliers, Anan Atoyama invite
les habitants à se mettre en mouve-
ment non seulement sur scène mais
aussi dans un va-et-vient entre les uns
et les autres pour s’enrichir mutuelle-
ment, inventer, être force de proposi-
tions. “Le but est de créer du lien”, souli-
gne l’artiste. Charlotte Mbayo et
Anne-Marie Malonga, toutes deux
bénévoles dans des associations vau-
daises, sont heureuses d’utiliser leurs
talents et de se sentir utiles. Mais, l’é-
chéance du spectacle approchant,
elles espèrent que d’autres habitantes
viendront les seconder dans cette
tâche qui nécessite un investissement
de quelques heures par costume.

Jeanne Paillard
Contact : Cie Atou. Tél : 09 52 08 85.
Atelier de confection de costumes au

centre social et culturel Peyri, rue
Joseph Blein. Tél. 04 72 37 76 39.
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CINÉMA ASTRONOMIE

Toutes les bonnes volontés sont les bienvenues pour participer à la confection des costumes de scène qui vont
être utilisés par les habitants dans le cadre du projet Transforme d’Anan Atoyama.

Créer des costumes avec la Cie Atou
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COFELY Services Chauffage Urbain   

12 rue Jean Corona - 69 120 VAULX-EN-VELIN 

Tél. : 0 811 20 20 29 / Fax : 04 78 80 48 22 
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LE CINÉMA Les Amphis accueille un Amphitema, avec film et débat, jeudi 16
mai à 19h30. Au programme, une question d’histoire avec le film No, de Pablo
Parrain (Chili, 1988). Lorsque le dictateur chilien Augusto Pinochet, face à la
pression internationale, consent à organiser un référendum sur sa présidence,
les dirigeants de l’opposition persuadent un jeune et brillant publicitaire, René
Saavedra, de concevoir leur campagne. Le débat sera animé par Marcello

Chaparro et Hector Espinola, anima-
teur du comité pour le No. Une soirée
organisée en partenariat avec le
cinéma municipal les Amphis, l’UL
CGT Vaulx-en-Velin, Meyzieu, Décines
et la Ville de Vaulx en Velin.
Aux Amphis, rue Pierre-Cot. Tél. 04 78
79 17 29.
Tout le programme sur www.vaulx-
en-velin.net/Culture/Cinema-Les-
Amphis

No, un film en débat

CETTE ANNÉE, c’est au tour des astres
de notre univers que s’oriente le
concours photos… Petite difficulté
par rapport à l’édition précédente : le
cliché doit obligatoirement présenter
au moins deux astres dans le même
champ ! 
Pour participer au jeu concours, les
candidats doivent présenter, avant le
27 mai, une ou deux photographies
(maximum), où soit visible une por-
tion de ciel comprenant une conjonc-
tion entre deux astres de notre uni-

vers. Vous avez le choix des astres :
satellite naturel, planète, étoile,
galaxie, nébuleuse...Toutes les façons
de les représenter sont acceptées : as-
tres masqués en partie, présence de
nuage ou végétation, bâtiments... En
revanche, les photographies ne pré-
sentant pas au moins deux astres
seront écartées du concours. Celles
retenues seront évaluées par un jury
composé de membres de Planète
sciences et ses partenaires : le
Planétarium de Vaulx-en-Velin, le Club

d'astronomie de Lyon Ampère, la ville
de Vaulx-en-Velin, Médiactif... F.K

Pratique : les personnes intéressées
peuvent concourir en envoyant jus-
qu’à deux photographies à Planète
sciences Rhône-Alpes par mail :
rhone.alpes@planete-sciences.org
Ou par courrier: Planète Sciences
Rhône-Alpes, espace Carco, 20 rue
Robert-Desnos. Tél. 04 72 04 34 48.
www.planete-sciences.org/rhone-
alpes

Jeu-concours Festiciels 2013
Planète Sciences Rhône-Alpes fait appel aux talents artistiques pour la troi-
sième édition du concours photos des Festiciels.

VMag 2013 - 72 - 2 mai_Vaulxmag 7 septembre  30/04/13  10:31  Page8



Vaulx-en-Velinjournal- 2 m
ai 2013 - N°72

9
JEU02MAI

L’Artistorium présente l’exposition
Aux sources du Beaujolais du 2 au 30
mai. Tous les jours sauf mardi. Place de
l’Hôtel de ville 69430 Beaujeu.
Exposition des tableaux de José
Vargas à l’espace Carmagnole, av.
Bataillon-Carmagnole-Liberté. 
Inscription au vide-grenier du Lien
qui aura lieu le 18 mai. A l’espace
Frachon jusqu’au jeudi 16 mai de 9h à
11h et de 15h à 18h au 04 72 04 94 56. 
Inscription au vide-grenier du Sou
des écoles Luther-King groupe A, qui
aura lieu le 1er juin. Renseignements et
inscriptions au 06 75 05 64 23
/virge.lefebvre@hotmail.fr
Inscription au vide-grenier Asso -
ciation solidarité Les Chalets-La
Balme qui aura lieu le 8 juin. A l’espace
Carmagnole, av. Bataillon-
Carmagnole-Liberté. Tél : 06 22 72 66
14 ou 06 24 22 22 12.

VEN03MAI
Loto à 19h par Vaulx Premières
Planches à la mairie annexe du Sud,
rue Joseph-Blein. Contact : 06 13 62 06
61/vaulxpremieresplanches@voila.fr

SAM04MAI
Boules lyonnaises. Qualificatifs fédé-
raux à 8h, illimités 4e division, quadret-
tes par poules. Boulodrome de
Décines, 30 rue Paul-Bert. Tel : 04 78 49
85 06.
Course hippique Premium Plat à
11h15 à l’hippodrome de la Soie, 1 av.
de Böhlen. Possibilité de visiter l’hip-
podrome. www.leshippodromesde-
lyon.fr
Une ville, des mémoires : visite de la
prison Montluc. Voir page 12.
Loto au Sud  à partir de 14h à la mai-
rie annexe, rue Alfred-de-Musset.
Organisé par l’association Les
Gazelles.
Rando dans les Monts d’Or organisé
par la MJC. Renseignements au 04 72
04 13 89.

DIM05MAI
Découverte des oiseaux du Grand
Parc de 9h à 12h. Rdv au belvédère
des Grands Vernes. Accès libre et gra-
tuit. Renseignements : 04 78 36 96 36.
11ème fête du Grand Parc de 10h à
18h sur la base de loisirs, chemin de la
Bletta. Entrée gratuite. Plus de 80 ani-
mations, activités et spectacles gra-
tuits pour toute la famille.
Renseignements au 04 78 80 56 20 et
sur www.grand-parc.fr

LUN06MAI
Petit déjeuner sénior de 8h30 à
10h30 à l’espace Carmagnole, av.
Bataillon-Carmagnole-Liberté.
Diabète, obésité, surpoids : diététi-
cienne et endocrinologue à votre
écoute (gratuit) de 15h à 19h. Atelier
cuisine de 9h30 à 13h à l’espace
Frachon, 3 av Maurice-Thorez. Prise de
rdv obligatoire au 04 72 04 80 33/ser-
vice.santé@mairie-vaulxenvelin.fr 
Soirée solidarité organisée par le col-
lectif « On Vaulx Mieux que ça » de 18h
à 22h au cinéma Les Amphis, rue
Pierre-Cot. Présentation des projets de
solidarité, spectacle, stands, librairie. 
Réservations : onvaulx@orange.fr

MAR07MAI
Temps de jeux à Frachon de 14h30 à
16h. Par la ludothèque Le Cheval à
bascule et l’espace Frachon. Destiné
aux 0-3 ans accompagnés d’un
parent. Gratuit. Espace associatif
Frachon, 3 av. Maurice-Thorez.

Atelier Slam de 18h à 20h à l’espace
Carco, 20 rue Robert-Desnos. Tel : 04
78 80 22 61.
Concert du groupe vocal de l’ESLV à
19h30 salle Victor-Jara, rue Jean-
Lesire. Nombre de places limité.
Réservation obligatoire sur d.charde-
ron@neuf.fr
Opéra « Brundibar » à 20h au centre
culturel Charlie-Chaplin, place de la
Nation. Renseignements : 04 72 04 81
18/19, www.centrecharliechaplin.com

MER08MAI
Boules lyonnaises. Coupe Humbert à
8h, 32 D. 3e et 4e D. promo par poules.
Boulodrome de Bron, 40 rue Jules-
Verne. Tel : 04 72 37 46 57.
Commémoration de l’Armistice du 8
mai 1945 à 10h30, au monument aux
Morts, rue de la République.

JEU09MAI
Café Verchères le matin. Un moment
de rencontre et de convivialité entre
habitants et acteurs de la proximité
pour discuter du quartier, des projets
et des animations futures.

VEN10MAI
Commémoration de l’Abolition de
l’esclavage à midi, au monument des
Droits de l’homme, place de la Nation.
Initiation au scrapbooking et travail
de carterie de 13h30 à 16h30 à
l’Artistorium, 1 allée de la Boule en
Soie. Participation 5 euros pour les
non-adhérents. Exclusivement sur
inscription : artistorium@orange.fr 

SAM11MAI
Boules lyonnaises. Qualificatifs fédé-
raux à 8h30, illimités 3e et 4e doubles
par poules. Boulodrome de Décines,
30 rue Paul-Bert. Tel : 04 78 49 85 06.
Grand festival folklorique portugais
à partir de 14h au marché aux Puces,
rue Titta-Coïs.
Football CFA2. FC Vaulx contre FC
Borgo  à 18h. Stade Francique-Jomard,
av. Paul-Marcellin.
Handball féminin Division 2 match à
20h30. Asul Vaulx-en-Velin contre
Club Athlétique Bèglais. Palais des
sports Jean-Capiévic, place de la
Nation.
Rink-hockey N2 Sud ROC Vaulx-en-
Velin contre Nantes ARH à 20h30.
Gymnase Ambroise-Croizat, av.
Roger-Salengro.

DIM12MAI
Découverte des pigments médié-
vaux et des encres ferro-galliques
de 10h30 à 19h à l’Artistorium, 1 allée
de la Boule en Soie. Participation 15
euros pour les non-adhérents.
Exclusivement sur inscription : artisto-
rium@orange.fr 

LUN13MAI
Diabète, obésité, surpoids : diététi-
cienne et endocrinologue à votre
écoute (gratuit) de 15h à 19h à
l’espace Frachon, 3 av Maurice-Thorez.
Prise de rdv obligatoire au 04 72 04 80
33/service.santé@mairie-vaulxenve-
lin.fr 

MAR14MAI
Permanence impôts en mairie de
13h30 à 16h30. Salle du conseil à
l’Hôtel de ville, place de la Nation. 
Portes ouvertes de l’association
Vaulx Rêves Créatifs à partir de 15h à
l’espace Frachon, 3 av. Maurice-

Thorez. Exposition, démonstrations et
vente d’ouvrages. Tel : 06 27 39 02 67.
Atelier Slam de 18h à 20h à l’espace
Carco, 20 rue Robert-Desnos. Tel : 04
78 80 22 61

MER15MAI
D ‘une langue à l’autre : Spectacle
créé à partir de comptines de diffé-
rents pays. A la bibliothèque de l’Ecoin
à 17h15 au 4 ch. Hector-Berlioz (école
Makarenko). Tel : 04.78.80.58.10
Création théâtre « Monstres » à
19h30 avec la Cie Bande d’Art et
d’Urgence. Tout public dès 12 ans.
Centre culturel communal Charlie-
Chaplin, place de la Nation.
Renseignements : 04 72 04 81 18/19 et
sur www.centrecharliechaplin.com
Observations nocturnes à partir de
21h au parc Mitterrand, rue Robert-
Desnos. Ciel des quartiers du
Planétarium sera présent avec lunet-
tes et télescopes. Date annulée en cas
d’intempéries.

JEU16MAI
Installation d’Artisans du monde
avec un stand de vente de produits
issus du commerce équitable toute la
journée, dès 10h, dans le hall d’accueil
de l’Hôtel de ville.
Repas solidaire à midi organisé par le
groupe « A Vaulx marques ! ». Sur
inscription au 04 72 04 94 56. Espace
Frachon, 3 av. Maurice-Thorez.
Atelier d’écriture pour les femmes à
14h dans le cadre du festival Ecriture
Hors Les Murs, organisé par Dans tous
les sens, le CIDFF et Médiactif. A
l’espace Carco, 20 rue Robert-Desnos.
Renseignements : 04 78 80 22 61.
Exposition de peinture « René
Baumer, Jean Moulin et des artistes
allemands antinazis internés en
France sous l’occupation ». De 18h à
20h devant le local du Monde Réel, 1
ch. des Echarmeaux. Voir page 12.
Mini-visite de quartier avec le
maire, chemin Maurice-Ferréol. Rdv à
18h à l’entrée du chemin.
Amphithema à 19h30 au cinéma les
Amphis, rue Pierre-Cot. Diffusion du
film « No » suivi d’un débat.
Création théâtre « Monstres » à
19h30 avec la Cie Bande d’Art et
d’Urgence. Tout public dès 12 ans.
Centre culturel Charlie-Chaplin, place
de la Nation. Renseignements : 04 72
04 81 18/19 et sur www.centrecharlie-
chaplin.com

VEN17MAI
D’une lange à l’autre : Lecture prépa-
rée avec un groupe d’habitants et
mise en voix par Mohammed El
Amraoui, poète et traducteur. A la
bibliothèque Paul-Eluard à 19h30 au
55 rue de la République. Tel : 04 78 79
51 45

SAM18MAI
Visite de quartier du maire à 10h au
Sud. Concerne : av Roger-Salengro (de
l’av.  Bataillon-Carmagnole-Liberté
jusqu’à la rue Joseph-Blein), rue
Joseph-Blein, allée du Square, rue de
l’Ancienne Eglise, allée de la Boule en
Soie, allée de la Pelouse, rue Maxime-
Teyssier, allée du Stade, rue Alfred de
Musset, rue de la Poudrette (de l’av.
Bataillon-Carmagnole-Liberté jusqu’à
l’allée des Acacias), av. Bataillon-
Carmagnole-Liberté. 
Rendez-vous devant le stade Aubert,
allée du Stade. 
Vide-grenier du Lien de 9h à 17h,
promenade Lénine.
Bourse d’été + puériculture de
13h30 à 18h. Frameto, 16 av. Voltaire-
RDC-quartier Ecoin Thibaude.
Renseignements et inscriptions au 06
13 58 71 60.

Boules lyonnaises. Coupe de la
Pompe à 14h, 16 D. 3e et 4e D. promo
par poules. Boule de la Pompe, 29 rue
Marcellin-Berthelot à Vaulx-en-Velin.
Tel : 04 78 80 24 03.
Super loto de l’association Oasis
d’amour au profit des enfants défavo-
risés. Espace Jean-Poperen à Meyzieu
à partir de 18h. Gros lot : un scooter.
Buvette et restauration.

DIM19MAI
Une ville, des mémoires : voyage au
plateau des Glières. Inscription obliga-
toire au 04 72 04 45 46. Voir page 12.

MAR21MAI
Permanence impôts en mairie de
13h30 à 16h30. Salle du conseil à
l’Hôtel de ville, place de la Nation. 
Temps de jeux à Frachon de 14h30 à
16h. Par la ludothèque Le Cheval à
bascule et l’espace Frachon. Destiné
aux 0-3 ans accompagnés d’un
parent. Gratuit. Espace associatif
Frachon, 3 av. Maurice-Thorez.
Atelier Slam de 18h à 20h à l’espace
Carco, 20 rue Robert-Desnos. Tel : 04
78 80 22 61
Assemblée générale du Secours
Populaire Français à 18h au SPF, 15
rue Franklin.

JEU23MAI
Café Verchères le matin. Un moment
de rencontre et de convivialité entre
habitants et acteurs de la proximité
pour discuter du quartier, des projets
et des animations futures.
Diabète, obésité, surpoids : marche
en découvrant la ville de 14h à 16h
avec le service municipal de
Promotion de la santé. Inscription
obligatoire au 04 72 04 80 33/
service.sante@mairie-vaulxenvelin.fr
Réaménagement de la place
Cavellini. Réunion de présentation du
projet dessiné à 18h au centre social et
culturel Peyri, rue Joseph-Blein.
Spectacle « Dans la solitude des
champs de coton » à 19h30 avec la
Cie Pentimento. Centre culturel
Charlie-Chaplin, place de la Nation.
Renseignements : 04 72 04 81 18/19 et
sur www.centrecharliechaplin.com

VEN24MAI
Visite de quartier du maire à 18h au
Pont des Planches. Concerne : rue du
Canal, rue des Violettes, rue Servignat,

rue des Genièvres, rue Marcel, rue
Claudia, rue Titta-Coïs. Rdv à l’angle
des rues Tita-Coïs et Claudia. 
D’une langue à l’autre : avec les élè-
ves de français langue seconde du col-
lège Aimé-Césaire. A la bibliothèque
Georges Perec à 19h30 rue Louis-
Michoy. Tel : 04.72.97.03.50
Spectacle « Dans la solitude des
champs de coton » à 20h30 avec la
Cie Pentimento. Centre culturel
Charlie-Chaplin, place de la Nation.
Renseignements : 04 72 04 81 18/19 et
sur www.centrecharliechaplin.com
Spectacle de danses orientales à
20h30 à la salle Victor-Jara, rue Jean-
Lesire. Infos et réservations au 06 61
79 39 16 / odeizis@gmail.com

SAM25MAI
Nettoyage de la Rize le samedi
matin pendant la semaine de «Faites
de la propreté ». Renseignements ser-
vice Vie Quotidienne au 04 72 04 80 61.
Stages de danses Shaabi et tango
oriental de 10h à 17h à la salle Victor-
Jara, rue Jean-Lesire. Infos et réserva-
tions au 06 61 79 39 16 /
odeizis@gmail.com
Boules lyonnaises. Challenge
Mélissia et Alicia à 13h30, 16 D. 3 et 4e
D. promo par poules. Boule en Soie, 5
allée de la boule en soie à Vaulx-en-
Velin. Tel : 04 72 75 00 27.
Dans le cadre du 70e anniversaire du
Conseil national de la Résistance,
diffusion du film « Laissez passer »
avec la présence de Bertrand
Tavernier. A 15h au cinéma Les
Amphis, rue Pierre-Cot. Voir page 12.
Football CFA2. FC Vaulx contre Agde
à 18h. Stade Francique-Jomard, av.
Paul-Marcellin.
Spectacle «Dans la solitude des
champs de coton » à 20h30 avec la
Cie Pentimento. Centre culturel
Charlie-Chaplin, place de la Nation.
Renseignements : 04 72 04 81 18/19 et
sur www.centrecharliechaplin.com

DIM26MAI
Football. US Vaulx contre O. de
Belleroche à 15h. Seniors promotion
d’excellence. Stade Aubert, allée du
Stade.
Football. Olympique Vaulx contre
Chassieu Décines FC 2 à 15h. Promo -
tion d’excellence de district. Stade
Ladoumègue, 158 av. Gabriel-Péri.
Handball féminin N2F (équipe 2) à
18h30. Asul contre AL Saint-Genis-
Laval. Palais des sports Jean-Capiévic,
rue Ho-Chi-Minh.

ag
en

da
ILS SERONT nombreux, venus des quatre coins de France et même d’Outre-mer
pour disputer les Interpôles, organisés par la Fédération française de handball.
Les futurs Experts tâteront du ballon du lundi 13 au vendredi 17 mai. Les vingt-
quatre pôles de l’Hexagone, composés de jeunes hommes de 15 à 18 ans, s’af-
fronteront entre les différents gymnases de la ville. Temps fort de la semaine : la
finale. Elle sera programmée au palais des sports Jean-Capiévic, vendredi 17
mai à 12h30. Tous les matches sont ouverts au public et sont gratuits, l’occasion
de voir les futurs champions de demain s’affronter à Vaulx-en-Velin. La compé-
tition permet la détection des talents les plus prometteurs. Ce qui laissera à voir
du beau jeu et des grands moments de sport. 
Pratique : Interpôles de handball du lundi 13 au vendredi 17 mai. Finale vend-
redi 17 mai à 12h30 au palais des sports Jean-Capiévic, place de Nation. L’entrée
aux matchs est libre.

Les Interpôles de
handball : place aux espoirs

13/17MAI
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FRONT DE GAUCHE
Le 5 mai, une marche citoyenne
contre la finance et l’austérité,
pour la 6ème République
Face à l’accélération de la crise
sociale et politique, le Front de
Gauche appelle toutes les forces et
les personnes qui ont voulu le chan-
gement en mai dernier à participer à
une grande marche citoyenne pour
la 6e République le 5 mai à Paris.
L’affaire Cahuzac, au-delà  de l’ab-
sence de probité et d’honnêteté d’un
homme, met à jour, une nouvelle
fois, un système oligarchique profon-
dément néfaste, une démocratie à
bout de souffle, la collusion grandis-
sante entre les hautes sphères finan-
cières et celles de l’Etat. Il faut mettre
fin au règne de la finance. 
Nous nous opposons bien sûr ferme-
ment aux discours populistes qui
dénoncent « les tous pourris » en
enfermant l’engagement de milliers
d’élu-e-s locaux dans l’image de
quelques affairistes de la politique. 
Mais Il est urgent de rompre avec ces
institutions qui relèvent d’un temps
révolu et qui confortent la domina-
tion des marchés financiers et la
consanguinité politique. Des institu-
tions qui datent d’une époque (1958)
où les femmes devaient demander
l’autorisation à leur époux pour tra-
vailler, une époque où il n’y avait pas
d’internet mais seulement une
chaîne de télévision et trois stations
de radio. Le Front de Gauche défend
la perspective d’un processus consti-
tuant pour une nouvelle République.
Redéfinir les règles sociales et démo-
cratiques est le moyen pour que le
peuple reprenne le pouvoir. La 6e
République visera à élargir le socle
des droits, à étendre la souveraineté
populaire, à favoriser la démocratie
sociale. La mobilisation la plus large
est nécessaire aussi face à l’entête-
ment du Président et du gouverne-
ment de maintenir le cap d’une poli-
tique d’austérité. Nous avons large-
ment contribué à la victoire de
François Hollande au 2ème tour pour
en finir avec  la casse des services
publics, les attaques contre les acquis
sociaux, et rompre avec les rigueurs
budgétaires qui fragilisent les plus
faibles. Ce que nous avons récolté en
un an c’est un recul historique et
grave avec l’ANI, un prétendu accord
pour sécuriser l’emploi qui n’est rien
d’autre que la soumission aux exi-
gences du MEDEF pour rendre plus
facile les licenciements, la baisse des
salaires et l’augmentation du temps
de travail. Nous attendions une vraie
politique de gauche offensive et
engagée dans le domaine de l’em-
ploi et nous assistons avec colère au
sacrifice de Florange, Petroplus, PSA,
Fralib et bien d’autres.
Nous avons toujours dit que la crise
ne peut être un prétexte pour
déclencher la spirale des réductions
budgétaires. Au contraire, c’est par
ces temps que l’action et l’argent
publics doivent servir encore plus à la
relance économique. C’est ce que
nous avons fait localement en conti-
nuant à investir avec un budget soli-
daire et ambitieux mais maîtrisé.
L’opposition peut toujours dénoncer
la dette. La nôtre est dans la
moyenne des villes de notre taille,
très loin derrière Levallois-Perret et
Cannes, villes dirigées par l’UMP !
Quant à l’opposition PS, elle ne peut
nous donner des leçons au regard de
la politique nationale de rigueur
appliquée sur le plan local par les
municipalités socialistes.
Mais nous savons bien que le seul
échelon local est impuissant à chan-
ger fondamentalement la donne.
C’est une réorientation globale de la
politique du pays qui est nécessaire.
Pour cela, une mobilisation
citoyenne du peuple de gauche est
indispensable, pour que la colère

légitime débouche sur l’espoir et la
transformation sociale. 

Paul BOGHOSSIAN, 
Nassreddine HASSANI, 

Alain TOULERON

GROUPE
LUTTE OUVRIÈRE

Les travailleurs doivent se défen-
dre eux-mêmes, sans illusion
dans les politiciens au pouvoir
ou ceux qui rêvent d’y accéder
L’affaire Cahuzac, ce ministre qui prê-
chait l’austérité aux classes populai-
res tout en planquant sa fortune en
Suisse, est venue ajouter le dégoût
au sentiment de trahison déjà res-
senti par ceux qui avaient voté pour
Hollande.
S’il y a de quoi être écœuré, il ne faut
pas s’étonner. L’individualisme et l’en-
richissement par tous les moyens
sont les valeurs suprêmes de cette
société dirigée par la bourgeoisie.
Une telle société ne peut qu’engend-
rer des politiciens à son image : cupi-
des et dénués de scrupules.
Pour essayer de sortir de la crise poli-
tique déclenchée par cette affaire, le
gouvernement a lancé une opéra-
tion « mains propres ». Il a obligé ses
ministres à publier leur patrimoine et
voudrait imposer la même chose à
tous les députés.  La droite y voit sans
rire « une chasse aux riches » et
pousse des cris indignés. Une partie
des députés du PS rechigne en
dénonçant du populisme et du
voyeurisme. La réticence des uns et
des autres les juge.  
Mais ces appels à la moralisation de
la vie politique ne changeront rien à
la réalité de la société capitaliste. Les
dirigeants politiques, Hollande
comme Sarkozy avant lui, ceux qui
sont aujourd’hui aux affaires comme
ceux qui aspirent à les remplacer
demain, ne sont que des marionnet-
tes entre les mains du grand patro-
nat. Ces sont les patrons à qui il fau-
drait imposer la transparence, en
commençant par les plus grands, les
industriels, les banquiers. 
Et cette transparence totale, ne
pourra être exercée que par la popu-
lation, par les salariés des banques,
par les comptables des entreprises.
Au-delà de ce contrôle des entrepri-
ses, il est urgent que les travailleurs
mettent en avant d’autres objectifs
vitaux : interdire les licenciements,
aligner les salaires et les retraites sur
la hausse des prix. 
Les travailleurs ne doivent pas laisser
tel ou tel politicien bourgeois parler à
leur place. La droite et l’extrême
droite, unies dans les manifestations
contre le mariage pour tous, profi-
tent de la déconsidération de
Hollande et de ses ministres. Ces
gens venus des beaux quartiers
osent parler « au nom du peuple »
alors que ce sont des ennemis des
travailleurs. Le risque existe que les
plus écœurés et les moins conscients
se jettent dans de nouvelles illusions. 
De l’autre côté de l’échiquier poli-
tique, Jean-Luc Mélenchon, qui pos-
tule au poste de premier ministre, n’a
rien d’autre à offrir que de changer le
numéro de la République en passant
de la 5ème à la 6ème. Il entonne lui
aussi des discours nationalistes avec
le « patriotisme économique ».  C’est
une autre forme d’illusion et une
impasse tout aussi dangereuse pour
les travailleurs car les capitalistes
français sont autant leurs ennemis
que leurs homologues allemands ou
américains.Pour changer leur sort, les
travailleurs ne peuvent compter que
sur eux-mêmes. Mais leur force est
énorme parce qu’ils font tout mar-
cher dans l’économie !

Nathalie ARTHAUD
Marie-Andrée MARSTEAU

lo.vaulx@gmail.com

GROUPE SOCIALISTES
ET APPARENTÉ

Le budget doit être  «un exercice
de sincérité »
Le vote du compte administratif peut
apparaître comme un exercice for-
mel. En réalité l’acte est important, le
maire sort du conseil municipal au
moment du vote puisqu’il s’agit pour
les conseillers municipaux de dire si
le budget primitif voté l’année précé-
dente a été correctement exécuté.
Lors du vote du budget primitif de
2012, l’exécutif municipal s’est félicité
d’un investissement important aux
environs de 24 millions d’euro. La
somme inscrite en investissement ne
cesse de croître d’année en année.
Or, cette ligne est gonflée artificielle-
ment car les dépenses annoncées ne
sont pas effectuées. Depuis 2009,
nous ont été successivement annon-
cés les montants de 22 200 000 € en
2008, 19 940 000 € en 2009, 24 458
701 € en 2010, 26 478 615 € en 2011,
24 147 840 € en 2012 ; les comptes
administratifs qui donnent la réalité
de la dépense faisaient apparaître
que plus de 40% du budget d’inves-
tissement n’était pas réalisé, là où en
moyenne les villes similaires ont un
taux de réalisation entre 80 et 90%.
Sur le mandat, ce sont 50 Millions
d’euro programmés non dépensés.
En 2009, 30% du budget d’investisse-
ment n’était pas réalisé. Il était
respectivement en 2010 et 2011 de
38 et 40% du budget non réalisé et
en 2012 la situation se dégrade, ce
sont près de 45% du budget non
réalisé. L’honnêteté intellectuelle
aurait voulu que nous ayons les rai-
sons de ces écarts. Une partie comp-
rend bien sûr des opérations qui
quoique bien avancées, n’ont pu être
achevées dans l’année, c’est le cas
des projets des écoles Grand
Clément, Wallon. Mais pour l’essen-
tiel, qu’est ce qui a été reporté ?
Qu’est ce qui a été abandonné ? Voilà
plusieurs fois que nous réclamons de
la clarté dans les projets que la ville
portera. Il est trop facile d’annoncer à
chaque assemblée de quartier des
projets dont on sait pertinemment
qu’ils ne sont pas tenables dans l’an-
née. Nous ne devons pas contribuer
à la désaffection des habitants de la
vie politique. L’an dernier, nous dis-
ions que notre vote positif était
assorti d’un avertissement. Il est en
effet de notre responsabilité lorsque
nous constatons que les alertes suc-
cessives ne sont pas entendues d’en
tirer les conséquences. Nous avions
perdu les élections municipales en
2008, et nous déclarions à l’époque
qu’être de gauche nous rendait
responsables de la réussite de la gau-
che dans notre ville. En effet, même si
nous ne portions pas le même projet,
nous ne voulions pas entraver stérile-
ment l’action de l’exécutif. Pendant
quatre ans, souvent sous les quoli-
bets de l’exécutif, nous avons tenu
bon sur les engagements pris devant
les vaudaises et les vaudais et nous
avons alerté sans relâche. 
Nous constatons désormais une dou-
ble carence, des opérations annon-
cées en début d’année irréalisables
et qui permettent des effets d’an-
nonce et l’incapacité de l’exécutif,
nous le disions dans une précédente
tribune à lancer les études pour les
futurs projets d’équipement
indispensables dans le développe-
ment de notre ville. Nous n’avons
donc pas voté le compte administra-
tif.

Hélène GEOFFROY
Muriel LECERF, 

Morad AGGOUN

GROUPE AGIR À GAUCHE
AVEC LES VAUDAIS

Le compte administratif, preuve
de la vitalité de notre commune
Au cours du Conseil Municipal du
mois d’avril, la ville a présenté son
compte administratif. Le compte
administratif est une photographie
des comptes de l’année précédente. Il
permet de voir ce qu’a réalisé la ville
au cours de l’année et de le comparer
aux orientations qu’elle avait fixées
dans le Budget Prévisionnel présenté
un an plus tôt. De ce compte adminis-
tratif, on peut tirer deux enseigne-
ments majeurs. 
La ville continue sa dynamique d’in-
vestissement. Elle aura dépensé plus
de 20 millions d’euros en 2012 pour
les investissements, soit un rythme
record qu’elle tient depuis 3 ans. Dans
une ville en pleine croissance, le nom-
bre d’habitants étant passé en
quelques années de 39.000 à 45.000
et se dirige aujourd’hui vers les 50.000,
l’enjeu est de pouvoir répondre aux
besoins nouveaux qui émergent sans
pour autant sacrifier l’entretien du
patrimoine existant. Lorsque l’on
regarde les projets réalisés en 2012,
qu’il s’agisse de patrimoine existant
comme la réhabilitation du gymnase
Owens, du stade Aubert ou de plu-
sieurs écoles maternelles et primaires,
ou de nouveaux patrimoines, comme
le démarrage du centre aquatique ou
l’avancée du PACS, on ne peut qu’en
conclure que la ville s’inscrit bien dans
cette dynamique d’aujourd’hui et de
demain. 
Le budget de la ville se termine en
bonne santé. L’un des meilleurs indi-
cateurs de la bonne gestion d’une
ville repose sur le solde entre recette
et dépense. Cette année, ce montant
s’élève à 6 millions d’euros, soit 7%
environ du budget global. Ce mon-
tant permet de voir que loin d’une
fuite en avant budgétaire, ce qui arrive
souvent dans les villes en pleine crois-
sance devant satisfaire les demandes,
la ville sort de son budget en pouvant
augmenter sa part d’autofinance-
ment de l’investissement (ce qui dimi-
nue son endettement potentiel) pour
moitié et peut réutiliser le reste pour
satisfaire les besoins qu’elle avait laissé
en attente au moment du Budget
Prévisionnel pour l’autre moitié. 
Fort de ce triple constat, on aurait pu
s’attendre à entendre la gauche se
satisfaire dans son ensemble de ce
bilan positif. On aurait même pu espé-
rer que la gauche habituellement plus
gestionnaire et « responsable » puisse
afficher sa satisfaction et travailler à un
avenir commun. 
Malheureusement, il n’en fut rien. Le
groupe socialiste local s’est abstenu
en prétextant que la ville ne consom-
mait pas suffisamment ces crédits.
L’argument ne tient pas et ne fixe pas
une ligne politique. On s’abstient pour
des désaccords de fond ou pour la
mise en évidence d’une mauvaise
gestion, pas pour l’insuffisance des
crédits dépensés d’une ville qui
dépense plus de 20 millions d’euros
en investissement. Le vote, sans arri-
mage de fond, est surtout une
manœuvre électorale, destinée à
montrer l’existence d’une différence
même superficielle. Il est surtout là
pour annoncer la prochaine bataille
électorale des municipales de 2014,
celle qui va voire la gauche se diviser
au risque de laisser la droite l’empor-
ter. Il est encore temps d’éviter le pire
et de défendre l’union de la gauche.
Espérons que la sagesse finira par
l’emporter. 

Batoul HACHANI
PHILIPPE ZITTOUN

GROUPE RÉUSSIR ENSEMBLE
VAULX-EN-VELIN

Chères Vaudaises, chers Vaudais
Nous vous annoncions lors de notre
dernier article, une hausse probable
de 20 % de la fiscalité du conseil
général. La hausse est finalement de
16 %, ce qui au vu de la conjoncture
est considérable. La présidente du
conseil général a précisé dans un
entretien à TLM, la chaîne régionale
que cette hausse destinée à assurer
une pérennité budgétaire aux com-
munes, ne serait pas reconduite et
que ces dernières devraient  à l'avenir
faire des économies.
Nous nous trouvons dans la situation
que nous avions anticipée à savoir
que dépendre de subventions cons-
titue un risque majeur.
Le dernier conseil municipal, a été
marqué par le positionnement du
groupe socialiste, qui pour la pre-
mière fois depuis quatre ans s'est
abstenu, lors du vote du compte
administratif 2012, marquant ainsi
son désaccord. Ce qui laisse supposer
que  les précédents comptes admi-
nistratifs avaient été votés par solida-
rité politique. Cette prise de cons-
cience tardive est néanmoins coura-
geuse.
Le compte administratif 2012 par-
lons-en :
-Malgré la présentation qui se voulait
convaincante faite par l'adjoint aux
finances en séance publique, nous
n'avons constaté aucune améliora-
tion dans la façon de gérer notre
municipalité, si ce n'est le fait que les
restes à réaliser en investissement
reporté de 2012 à 2013 sont très
importants de l'ordre de 1 585 386 €.
- les recettes d'investissement inscrit
au BP 2012 ont été surévaluées de 5
800 000 € nous vous rappelons qu'il
en avait été de même en 2011 ou les
recettes d'investissement avaient été
surévaluées de 3 173 000 € ce qui
veut dire que dans la façon de procé-
der de la majorité c'est une pratique
courante, qui laisse douter de la sin-
cérité des budgets primitifs 2011 et
2012.
-Les décisions modificatives pour
ajuster les comptes administratifs
sont de plus en plus nombreuses et
sont devenues pratiques courantes.
-Malgré une très forte augmentation
des recettes fiscales, des dotations de
l'État et des collectivités territoriales,
la dette de notre municipalité a
continué d'augmenter passant de 53
911 413,89 euros au 31/12/2011 à la
somme de 60 363 661,76 euros au
31/12/2012.
-Il est également regrettable que les
élus de l'opposition municipale se
voient distribuer en séance des
documents budgétaires, quelques
minutes seulement, avant le vote du
rapport. Cette façon de procéder est
inadmissible.
-Les choix faits en matière d'investis-
sement sont regrettables, exemple le
PACS, qui a été prioritaire au détri-
ment d’investissements dans nos
groupes scolaires, qui eux traînent en
longueur.
-Il est également irresponsable de
voter à longueur d'année, des sub-
ventions pour des actions en
Palestine en Arménie au Nicaragua,
hors compétences municipales.
Ces subventions sont financées avec
de l’argent que nous n’avons pas
augmentant la dette, que nos
enfants et leurs enfants devront rem-
bourser. Sans oublier le train de vie
de la majorité municipale qui coûte à
nos administrés en indemnités d'é-
lus, charges et frais de représentation
compris, la somme d'environ 420 000
€, indemnités qui je vous le rappelle,
avaient été augmentées en 2001 de
37,5 % par la majorité municipale
conduite par M. Maurice Charrier.

Laurent CLAMARON
grouperevv@yahoo.fr
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SERVICES

• Musicien oriental propose des
cours de oud pour niveaux débu-
tants et avancés. Tarif horaire : 20
euros. Tel : 06 51 64 94 53.
• Assistante maternelle cherche à
garder vos enfants de tout âge. Tel :
09 54 08 31 13.
• Assistante maternelle agréée a 4
places disponibles pour enfant de 3
mois à 6 ans. Activités avec les
petits. Secteur du Grand Bois. Tel :
06 34 40 18 50 et 04 37 45 02 43.
• Dame cherche à garder enfant ou
bébé, très bons soins assurés. Tel :
06 46 29 22 09.
• Loue trône de mariés pour
mariage, fiançailles, hanna, baptê-
mes. 2 modèles au choix. Prix : 130
ou 150 euros la soirée. Tel : 07 81 44
65 33.

MEUBLES / MÉNAGER

• Vds 3 salons marocains avec banc
+ 3 matelas et 18 coussins couleur
jaune doré/bordeaux, état neuf. Prix
: 1 000 euros à débattre. Tel : 06 22
18 34 82.

• Vds table salle à manger  + 3 chai-
ses + 1 banc. Prix : 100 euros à
débattre. Tel : 06 22 18 34 82.
• Vds bureau enfant avec 1 tiroir. Prix
: 10 euros. Tel : 06 22 18 34 82.
• Vds bar + 1 tabouret couleur mar-
ron. Prix : 50 euros. Tel : 06 22 18 34
82.
• Vds canapé faux cuir 2 places pour
30 euros + table salon/cuisine 25
euros. Tel : 06 60 72 57 59.
• Vds pétrin ancien en chêne massif
129 x 65cm. Prix à débattre. Tel : 06
42 50 08 36.
• Vds dessus de cheminée en chêne
massif ancien avec miroir. Prix à
débattre. Tel : 06 42 50 08 36.
• Vds pouf dépliable transformable
en lit sur pied pour une personne.
Prix à débattre. Tel : 06 42 50 08 36.
• Vds bureau d’angle d’ordinateur
avec étagère, en pin massif, très bon
état. Prix : 30 euros. Tel : 04 78 80 39
72.
• Vds pouf dépliable transformable
en lit sur pied pour une personne.
Prix : 25 euros. Tel : 04 78 80 33 42.
• Vds armoire merisier 50 euros +
petits meubles 10 euros pièce + lus-
tre 5 euros. Cause déménagement.
Tel : 06 83 94 71 81.
• Vds 2 fauteuils à fleurs en très bon
état. Prix : 100 euros. Tel : 04 78 80
62 95 à partir de 18h.
• Vds bibliothèque avec vitres, 5

rayons, 146 X 90cm, bon état. Prix :
40 euros. Tel : 04 72 14 04 65.
• Vds belle table de salle à manger
avec rallonge de style Louis XV. Prix
: 80 euros. Tel : 04 72 14 04 65.
• Vds armoire penderie avec 2 por-
tes, rayons et glace. Prix : 50 euros.
Tel : 04 72 14 04 65.
• Vds table salle à manger ancienne
avec 2 rallonges. Prix : 100 euros. Tel
: 04 78 26 46 06.

VÉHICULES

• Vds VTT mixte, marque Suncross,
état neuf. Prix : 70 euros. Tel : 04 72
14 04 07.
• Vds 2 cadres vélo complets pour
adulte, en bon état. Prix : 15 euros
l’un ou 25 euros les deux. Tel : 06 52
74 37 35.
• Vds Microcar, sans permis, année
1995. Prix : 1 200 euros à débattre.
Tel : 06 66 72 69 37.
• Vds Peugeot 308, année 2010, tou-
tes options, climatisation et radar
de recul, 5 portes, 15 000km, en très
bon état. Prix : 12 000 euros. Tel : 06
03 76 58 36.
• Vds Renault Trafic diesel 8cv,
anéen 1988, pour pièces détachées.
Prix : 200 euros. Tel : 06 81 30 04 57.
• Vds Berlingo Citroën, année 2001,
5 portes, 200 000km, en très bon
état. Prix : 3 600 euros. Tel : 06 46 29

22 09.
• Vds Citroën C3 diesel, 130 000km,
an 2006. Prix argus. Tel : 06 48 54 80
43.

DIVERS

• Vds doudoune femme T50 à 15
euros + sac à main divers pour 5
euros. Tel : 06 60 72 57 59.
• Vds tenue de la marine avec panta-
lon + veste chaude + marinière et
polo, en bon état. Prix à débattre.
Tel : 06 42 50 08 36.
• Vds costume gris 3 pièces marque
Daniel Coral + costume noir
marque française, état neuf. Prix à
débattre. Tel : 06 42 50 08 36.
• Vds cassettes VHS pour enfants et
autres séries. Prix : 0,50 euro l’unité.
Tel : 04 78 79 18 74.
• Vds objets de décoration en étain.
Tel : 06 86 01 25 98.
• Vds jeux et jouets bébés, nomb-
reux meubles, table salle à manger,
buffet, bibelots, poupées porce-
laine, santons, très bon état. Tel : 06
67 48 02 87.
• Vds taille haies et broussailles,
manche long, jamais servi, marque
Florabest F4C-700Al. Tel : 04 72 04
47 01.
• Vds imperméable femme style
anglais, T46, beige, état neuf. Prix :
30 euros. Tel : 04 78 82 03 94.

• Vds parka femme marron clair, T50,
bon état. Prix : 30 euros. Tel : 04 78
82 03 94.

ANIMAUX 

• Vends lapins bébé angora noir et
gris, très beau. Prix : 10 euros. Tel : 07
50 42 32 91.

IMMOBILIER VENTE

• Vds garage au 1 ch. des Barques.
Prix : 6 000 euros à débattre. Tel : 06
49 29 58 52.
• Vds très joli appartement de 65m2

avec loggia à Vaulx Village, dans
petite résidence calme et ver-
doyante. Prix : 169 000 euros. Tel : 06
28 46 56 64.
• Vds appartement T3 de 72m2 ,
beau et spacieux, 9e/10 étages, 2
chambres, séjour, loggia, sdb. Prix :
115 000 euros. Tel : 06 48 54 80 43.
• Vds appartement chemin Tony
Garnier, T4 de 84m2 , 3 chambres +
balcon + cave + garage. Proche éco-
les et commerces. Prix : 159 000
euros. Tel : 09 51 84 48 00.

IMMOBILIER LOCATION 

• Recherche appartement T3/T4 ou
maison en location + garage au
Village, centre ville ou Carré de la
Soie. Tel : 06 81 30 04 57.
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parvenir à “Vaulx-en-Velin Journal” avant le 17 mai en utilisant obli-
gatoirement le coupon prévu à cet effet. Ces petites annonces gra-
tuites sont réservées aux particuliers demeurant sur Vaulx-en-
Velin.

Vaulx le journal vous offre la possibilité de faire publier 
gratuitement une petite annonce

NOM : ..................................................................................................................................................Tél. ...........................................................................................

Adresse : ..................................................................................................................................................................................................................................................

..............................................................................................................................................................................................................................................................

Découpez ce coupon, et envoyez-le à l'adresse suivante :
Vaulx le journal/Petites Annonces, BP 244. 69515 Vaulx-en-Velin Cedex.

✁

BP 244 - 69515 Vaulx-en-Velin cedex
Tel : 04 72 04 04 92
Fax : 04 72 04 85 28
contact@vaulxenvelinlejournal.com

édité par la Ville de Vaulx-en-Velin - Diffusion : 20 500 exemplaires - Directeur de la
publication : Le Maire de Vaulx-en-Velin - Rédactrice en chef : Edith Gatuing -
Rédactrice en chef adjointe : Françoise Kayser - Rédaction : Rochdi Chaabnia,
Fabienne Machurat, Jeanne Paillard - Photos : Jean-Loup Bertheau - Illustrations :
Alexandre Bresson - PAO : Bruno Valéra, Aleksandar Zauli - Réalisation : Public
Imprim®, BP 553, 69637 Vénissieux cedex - Impression : SIEP, ZA les Marchais, 77590
Bois-le-Roi - N° ISSN : 2106-7813 - Exemplaire gratuit, ne peut être vendu.

Vaulx-en-Velinjournal- 2 m
ai 2013 - N°72

Enquête Insee
L’INSTITUT national de la statistique et des études économiques (Insee) réalise,
du 6 mai au 28 juin, une enquête sur les ressources et les conditions de vie des
ménages. Elle porte sur les ressources et les charges, les conditions de loge-
ment, ainsi que sur la formation, l’emploi et la santé. Des ménages vaudais pour-
ront être sollicités pour cette enquête. Ils seront interrogés par un enquêteur de
l’Insee, muni d’une carte officielle et seront préalablement prévenus par un
courrier et informés du nom de l’enquêteur. Les réponses fournies lors de l’en-
tretien restent anonymes et confidentielles, elles servent uniquement à l’éta-
blissement de statistiques.

IMPÔTS
LES déclarations d’impôts sont arri-
vées. Comme chaque année, le cen-
tre des finances publiques de Bron
détache deux conseillers pour aider
les Vaudais à remplir leur déclaration.
Elles auront lieu à l'Hôtel de ville
(place de la Nation), salle du conseil le
mardi 14 mai de 13h30 à 16h30 et le
mardi 21 mai de 8h30 à 12h.

TRAVAUX

Les travaux se poursuivent au nord du Village
La rue Duclos est en travaux jusqu’à fin décembre. Après quoi cette
voie passera à sens unique et en zone 30.  
Jusqu’au 4 mai
Les travaux de réseaux se déroulent au sud de la rue Duclos, sur la por-
tion entre les Orphelins d’Auteuil et le carrefour rue de la République.
Ils sont accompagnés de travaux rue de la République, devant le maga-
sin Grand-Frais et place Gilbert-Boissier. Ces travaux nécessitent une
circulation en alternance. La Ville a donc demandé qu’ils soient effec-
tués pendant les vacances scolaires, quand il y a moins de circulation.
Dans le même temps et jusqu’à fin mai, le Grand-Lyon va entamer la
réfection de la chaussée rue Franklin, entre les rues Duclos et Blanqui,
devant la maternelle Grandclément et le gymnase Paul-Roux.
Du 4 mai au 28 juin
Pour le début de cette quatrième phase rue Duclos, entre l’allée du
Cardon et la rue Lamartine, les travaux les plus gênants, ceux d’ERDF, seront terminés. Le Sigerly
réalisera sur cette portion les travaux d’enfouissement de lignes et de raccordement d’éclairage.
Du 1er juillet à fin décembre
Le Grand-Lyon termine la réfection de la chaussée rue Duclos. Pendant les vacances, durant tout
le mois de juillet, c’est la partie entre la rue de la République et la rue Franklin, dont la portion
devant l’école Langevin, qui sera réalisée en priorité. De la rentrée en septembre à fin décembre,
le reste de la chaussée au nord, jusqu’à la rue Lamartine, sera remise à neuf.
Des changements du côté des TCL
Ces modifications au Village vont avoir un impact sur la circulation et les arrêts des bus TCL. 
La ligne 7 (Laurent-Bonnevay, Mas du Taureau, Vaulx Le Bourg), qui passe rue Franklin, Berthelot
et Lamartine avant de revenir par la rue Duclos, ne changera pas de parcours et verra seulement
son itinéraire inversé dans ce secteur. 
La ligne 83 dessert le parc de Miribel-Jonage les dimanches et tous les jours de mai à septembre.
Là encore, pas de modification de l’itinéraire mais il passera à l’aller rue Duclos et reviendra par la
rue Marcellin-Berthelot.
La ligne 57 (Laurent-Bonnevay, Vaulx Le Bourg ou Décines Grand Large) n’est pas directement
concernée par ces changements. Cependant, depuis la mise en place d’Atoubus, les habitants se
plaignaient que leur quartier soit moins bien desservi. Leur demande, relayée auprès du Sytral par
la Ville, a abouti au déplacement du terminus du 57 depuis le Bourg jusqu’à Cachin. D’autre part,
la fréquence de la ligne 37 (Part-Dieu sud, Vaulx Cachin) a été augmentée.
Piste cyclable Vaulx-Décines
Dans le cadre de la création de la piste cyclable Vaulx-Décines sur les avenues Charles-de-Gaulle
et Cachin, les enrobés de chaussée seront réalisés à l’intersection des deux avenues entre les 13
et 31 mai pendant une ou deux nuits (21h-5h). Par conséquent, le carrefour sera fermé à la circu-
lation pendant la nuit sur cette période. Une déviation sera mise en place par la zone industrielle
de la Rize. En juin, une fermeture partielle (dans un sens) de nuit sera également nécessaire pour
reprendre les enrobés de chaussée entre le rond-point de la route de Vaulx et la rue Saillant, sur
l’avenue Cachin. D’éventuelles déviations seront mises en place.

Soutenir les aidants accompagnant
des personnes dépendantes

AUTONOMIE

JUSQU’À JUIN 2013, le service social de la Caisse d’assurance retraite et de la
santé au travail (Carsat) Rhône‐Alpes organise de nouvelles sessions “Prendre
soin de soi pour accompagner l’autre”, à Villeurbanne et à Vénissieux.
Face à la perte d’autonomie en raison d’un problème de santé ou d’un handi-
cap, de plus en plus de personnes âgées sont aidées dans les tâches de la vie
quotidienne par leur entourage, notamment familial. Pour ceux que l’on
nomme les aidants familiaux, être confronté à la dépendance d’un proche se
révèle une situation éprouvante et difficile à assumer.
Pour les accompagner, le service social de la Carsat Rhône‐Alpes organise
depuis 2001 des réunions d'informations et d'échanges, mensuelles et gratui-
tes. Les sessions “Prendre soin de soi pour mieux accompagner l’autre” ont plu-
sieurs objectifs : soutenir l'entourage familial dans son rôle d’aidant ; permettre
aux familles de maintenir des liens de qualité avec la personne âgée ; prévenir
l'épuisement des familles ; rompre l'isolement des aidants ; apporter un accom-
pagnement social et psychologique.
Les sessions sont co‐animées par le service social et par un intervenant spécia-
lisé sur différents thèmes : le vieillissement, les gestes adaptés (aménagement,
aides techniques...), la gestion du stress, la gestion de la vie personnelle, etc.
Ces sessions visent à apporter aux participants les clés pour mieux accompa-
gner leur proche tout en se préservant.

Pratique : pour s’inscrire ou pour obtenir des renseignements, contacter le ser-
vice social de la Carsat Rhône‐Alpes au 04 27 82 23 91.
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Autour du 70e anniversaire de la création du Conseil national de la Résistance, 
plusieurs manifestations éclairent cet évènement sous différentes 
formes à Vaulx-en-Velin. 

Résister au présent 

PARCE QUE “Résister se conjugue au
présent” selon la belle formule de
Lucie Aubrac, la Ville multiplie les
initiatives pour faire revivre l’esprit du
programme du Conseil national de la
Résistance. A Vaulx-en-Velin et au-
delà, jusqu’au plateau des Glières,
expositions, concerts, sessions de
slam, visites sur les traces des
Résistants et commémorations
ponctuent ce mois de mai 2013. 
L’un de ces événements va s’inscrire
très concrètement dans la Ville. La
place du 27-Mai-1943 à Vaulx-en-
Velin sera inaugurée le 27 mai 2013, à
l’angle des avenues Picasso et
Gabriel-Péri, sous la présidence
d’honnneur de Vaudais d’exception :
les Résistants Madeleine Capievic,
Annie Carrier, Maurice Luya et Louis
Rossi. “Cette date du 27 mai, date anni-
versaire de la création du Conseil
national de la Résistance, est une date
historique qui fait consensus parmi
tous les acteurs associatifs, institution-
nels et politiques“ , se réjouit Marius
Pellet, membre de l’Association
nationale des Anciens Combattants
de la Résistance et ami(e)s de la
Résistance (Anacr). A la suite de la loi
votée récemment, la journée natio-
nale de la Résistance est instaurée
officiellement pour la première fois
cette année. 

Faire résonner cet
é v è n e m e n t ,

c’est “faire
r é s o n -

ner le

programme du CNR, et chercher à sus-
citer l’adhésion la plus large qui soit” :
c’est en ces termes que Nassredine
Hassani, élu délégué à la Culture,
entend faire passer le message, au
nom du conseil municipal, sous la
houlette de la Direction municipal du
développement social et la vie asso-
ciative (DDSVA). 
Soixante-dix ans après les faits, le
programme du CNR reste d’une brû-
lante actualité. Les Résistants d’alors,
communistes et gaullistes ensemble,
ont été d’une grande clairvoyance
sur les combats politiques à mener.
Le programme qu’ont élaboré ces
hommes et ces femmes dans la clan-

destinité, en pleine guerre contre
l’occupant nazi, a permis à la
Libération de bâtir les socles d’une
France contemporaine et démocra-
tique. 
Cette étape essentielle méritait large-
ment une reconnaissance officielle.
C’est donc chose faite : l’an 2013 est
placé sous le signe de l’hommage à
la Résistance intérieure et les années
suivantes éclaireront notre histoire
nationale. En 2014, la manifestation
Une ville, des mémoires s’attelera à
détailler l’ensemble du programme
du CNR ; et en 2015, à fêter la victoire
sur le nazisme. 

Françoise Kayser

Des dates événements

Jeudi 2 mai, de 18h à 20h : exposition de peinture, “Les Allemands
antinazis”. Projection d’une vidéo sur le groupe La rose blanche. Le
Monde Réel, 1 chemin des Echarmeaux.
Samedi 4 mai à 14h : visite de la prison Montluc avec les Amis de la
fondation pour la mémoire de la déportation (AFMD). Attention,
visite initialement prévue le 11 mai. Inscriptions : 06 22 34 54 15.
Lundi 6 et mardi 7 mai : deux représentations de l’opéra Brundibar.
Le 6 mai à 14h30 réservé aux scolaires. Le 7 mai à 20h tout public, au
centre culturel communal Charlie-Chaplin, place de la Nation.
Mercredi 8 mai à 10h30 : restitution des ateliers slam avec Dalaï
Slama lors de la commémoration de l’armistice du 8 mai 1045.
Jeudi 16 mai, de 18h à 20h : exposition et vidéo “René Baumer, Jean
Moulin et des artistes allemands antinazis internés en France sous
l’occupation“. Le Monde Réel, 1 chemin des Echarmeaux.
Dimanche 19 mai : voyage au plateau des Glières. Départ devant le
Monde réel à 6h15. Ou devant le métro/T3 La Soie à 6h30. Voyage en
présence de nombreuses personnalités politiques et syndicales.
Samedi 25 mai à 15h : diffusion du film Laissez passer, de Bertrand
Tavernier, suivi d’un débat en présence du réalisateur, au cinéma Les
Amphis, rue Pierre-Cot. 
Lundi 27 mai de 18h à 20h30 : restitution des ateliers slam lors de l’i-
nauguration de la place du 27-Mai-1943 (voir ci-dessous).
Mercredi 29 mai, de 14h à 17h : tour de la ville commenté par le ser-
vice Médiation Jeunesse. Inscriptions : 04 72 04 93 40.
Samedi 1er juin : circuit pédestre Sur les traces des Résistants vau-
dais, avec toutes les associations mobilisées pour Une Ville, des
mémoires . RV à 14h  devant le local du Monde Réel, 1 chemin des
Echarmeaux.
Mercredi 19 juin : hommage à Jean Moulin à la prison de Montluc,
avec restitution des ateliers slam.
Vendredi 21 juin à 18h30 : inauguration  de l’exposition Jean Moulin,
artiste peintre, à l’Hotel de Ville, en présence de Daniel Cordier et
des slameurs.

Des dates pour se souvenir…

Mercredi 8 mai à 10h30 : commémoration devant le monument aux
Morts, rue de la République. Cette journée célèbre la capitulation
sans condition des armées nazies.
Vendredi 10 mai à 12h : commémoration de l’abolition de l’escla-
vage, au monument des Droits de l’homme, place de la Nation.
Lundi 27 mai à 18h : célébration de la journée nationale de la
Résistance. Vaulx-en-Velin est l’une des premières villes à inaugurer
un espace public, la place du 27-Mai-1943 (à l’angle des avenues
Picasso et Gabriel-Péri).
Mardi 18 juin à 18h : célébration de l’appel du général De Gaulle le
18 juin 1940 au monument aux Morts, rue de la République.

Brundibar, un opéra pas comme les autres
DEUX REPRÉSENTATIONS de l’opéra pour enfants, Brundibar sont programmées
au centre culturel communal Charlie-Chaplin les 6 et 7 mai. 
Ils sont vingt-huit  jeunes choristes, dix-neuf solistes et trente instrumentistes à
se préparer depuis l’automne dernier… pour la plupart amateurs, encadrés par
des professionnels. Tous se sont mis au service du projet artistique conçu par le
Conservatoire de musique et danse. Le directeur Georges Piris s’est appuyé sur
Dominique Lurcen pour la mise en scène, Angelina Herrero pour la scénogra-
phie et les costumes, Philippe Lacombe pour les lumières, Vincent Leveque et
Pierre-Jean Roche pour le son. L’équipe technique du centre Charlie-Chaplin
sera elle aussi “sur le pont” les 6 et 7 mai. Les ateliers Gagarine ont préparé des
éléments de décor lors d’un stage d’arts plastiques avec un autre groupe d’en-
fants. Ces trente-cinq minutes d’opéra constituent l’un des temps forts de “Une
ville, des mémoires” pour beaucoup de Vaudais.
Plusieurs répétitions ont permis de “précipiter tous les ingrédients dans le chau-
dron”, dit Georges Piris. Et donc de mettre en scène cette forme de tragédie
lyrique où le chœur s’accorde au déroulé narratif de l’action. La trame est simple
comme un conte : deux enfants, un grand frère et sa sœur veulent aider leur
mère à guérir et s’affrontent au monde impitoyable des adultes. Grâce à la
musique, et avec l’aide de trois ani-
maux et d’écoliers, ils réussiront à
vaincre l’indifférence et l’injustice. Cet
opéra fut joué par des enfants inter-
nés du camp de Terezin qui servait de
vitrine aux activités meurtrières des
nazis. Si les conditions de la création
d’aujourd’hui ne sont nullement
comparables, fort heureusement, la
passion qui anime les protagonistes
reste intacte. 
Et celle-là est transmissible, via cette
œuvre sensible et lumineuse.

Les slameurs répondent présents
DÈS CE MOIS, les slameurs de Fédévo sont partants dans cette aventure artis-
tique qui va mobiliser un groupe de jeunes, en lien avec le Service Médiation
Jeunesse. A partir de mots et d’expressions clés comme “solidarité”, “ne jamais
abandonner, ne jamais capituler”, et de portraits à bâtir des Résistants, qu’ils
soient des figures nationales comme Jean Moulin, ou locales comme Louis
Rossi ou Marcel Roche, les slameurs vont construire leur propre programme,
artistique, avec leurs mots à eux, au cours des commémorations officielles orga-
nisées par la Ville (voir programme ci-dessus).

Bertrand Tavernier aux Amphis
Le film “Laissez-passer” de Bertrand Tavernier, programmé aux Amphis, en pré-
sence du réalisateur le samedi 25 mai, met en exergue ce propos toujours actuel
du cinéaste : “Les cinéastes sont des sismographes de leur époque”.
On ne présente plus Bertand Tavernier. Ce cinéaste, fils de l'écrivain et Résistant
René Tavernier, a tourné dans le Lyon de son enfance son premier long-
métrage, L'Horloger de Saint-Paul, adapté d’un roman de Simenon. En quarante
ans de cinéma, Tavernier a construit une œuvre cinématographique considéra-
ble en alternant films d'époque (Que la fête commence, pour lequel il décroche
le César du meilleur réalisateur et du meilleur scénario en 1976) et œuvres
contemporaines, tout en affichant une prédilection pour les sujets de société
(Coup de torchon, 1980, sur l’Afrique coloniale ; L 627 qui restitue le quotidien
de la brigade des stupéfiants). Dans une veine plus intimiste, il tourne Un
dimanche à la campagne, prix de la mise en scène à Cannes en 1984. Du côté
des combats, nous lui sommes redevables d’avoir abordé la Première Guerre
mondiale dans La Vie et rien d'autre (1989) ; la Guerre d'Algérie dans le docu-
mentaire La Guerre sans nom ; la guerre des Balkans du début du XXe siècle dans
Capitaine Conan (1996) ; et l'Occupation dans Laissez-passer (2003). 
Ce long métrage retrace l'histoire réelle du cinéma français durant l'Occupation.
Il a donné l’opportunité à Bertrand Tavernier de s'interroger sur son métier de
cinéaste. Dans Laissez-passer, cinéastes et acteurs se retrouvent face à un choix
crucial : peuvent-ils accepter de travailler pour la Continental-Films, société de
production cinématographique française financée par des capitaux allemands
qui produit des films français depuis 1940 ? Collaborer ou bien continuer à lut-
ter ? Le destins de deux hommes, confrontés à ce choix, et incarnés à l’écran par
Jacques Gamblin et Denis Podalydès, vont se croiser. Il s’agit respectivement de
Jean Devaivre, assistant metteur en scène qui entre à la Continental-Films pour
cacher ses activités de Résistant, et de Jean Aurenche, scénariste-poète, qui
refuse toutes les propositions de travail venant des Allemands... De nombreux
personnages ayant existé sont présents dans ce film qui détient l'un des records
du nombre de rôles parlants (115) pour un long métrage français. Marie
Desgranges campe le personnage de Simone Devaivre et interprète la chanson
du générique de fin.   La diffusion de Laissez-passer aux Amphis sera suivie d’un
débat en présence du cinéaste. F.K
Pratique : Laissez-passer (2h45) de Bertrand Tavernier, samedi 25 mai à 15 heu-
res, au cinéma les Amphis, rue Pierre-Cot. Tel : 04 78 79 17 29.

Les jeunes choristes en répétition au Conservatoire de musique et danse, au Village.
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